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“orgues.
X Plusieurs orgues superbes de

seconde main, aussi bons que neufs
pour tout usage pratique, à

$25, 40, 50, 60, 85,
ET $100,

Conditions $5 comptant ba-
lance par paiements de $3 à
#5 par_mois.
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Lo NATIONAL et le DRAPEAU
NATIONAL

Sout en vente aux’endroits suivants a
Lowell:

“La Pharmacie Française, coin des rues Moo~
et Cabot. :

Roussin, 4 rue Cabot.
notte, coin des rues Merrimack et
t.

C Lucas, 835 rue Merrimack.
P. Messier 7 rue Aiken.
Pierre Moisan, coin des rues Aiken et Hall.
Nap. Forcier, 23 rue Enst Merrimack
James Madden, 47 rue Tilden.
Lowell Pharmacie, rue Merrimack,

. Ala pharmacie F. L. Richard, Lakeview
Avenue.
 

“AGENTSDU“ NATIONAL”

»

: A9hrsp.m.

Joseph F. Pinard.
Albert Pelletier,
Georges Dion,
L. G. N. Jalbert,
Noél Cartier.
Jules Gaillard.
Léon Millet.
 

Nouveau Collecteur

A partir de ce jour M.
Georges Dion, sera autorisé
à collecter les abonnements
dûs à notre journal.

On demande
Deux ou trois hommes com-

pétents, connaissant bien les
deux langues et bien recom-
mandés, pour prendre l’admi
nistration d’un journal, Ils
devront être en état de fournir
des garanties, sil est jugé né-
sessaire. S'adresser immédiate
ment aux bureaux du Natio
NAL, 53 rue Market,Lowell,
Mass.

On demande
Immédiatement deux bons

* Jobbers ” pourles ateliers du
NATIoNAL. Bon salaire, place
permanente.  S'adresser im-
médiatement par lettre ou per-
sonnellement aux bureaux du
NATIONAL, 53 rue Market,
Lowell, Mass.

 

 

 

ON DEMANDE.

Une femme ou fille parlant le fran-
çais comme commis dans un magasiu
de bijouteries. S’adresser par lettre
écrite de sa propre main anx bureaux
du National.

5-7-02

DR, T. A. LEMIEUX
MEDECIN-VETERINAIRE,

Gradué à l'Université Laval de Québec

Vient d'ouvrir un bureau en cette ville an No.

353 Rue Merimack,

 

TELEPHONE - - - - = -

I-LAWRENCE HOTE
Tout près de la Gare,

Rue Middiesex, - Lowell,
| Seul Hotel Canadien de ia ville de

Camille Rousse, ;: Propristaiie

LEURS !
ur décorations variées chez M c-

Manman, rue Dutton Merrimack
House Block. 4.22.92.

 

 

   

 

 

 

J, 8. BOURDON
ENTREPRENEUR

De Pompes Funebreos

Coin des Rues CABOTot MOODY,
sa en mainstout cequi =nécessaire,

m'oconpant de co commerce exclusive-
Tew=roquant sox prixde l'ouvrage que

8 sous tous rapports, défi
;oute compétition. PPO °
De l'embaumage je

fe puis conserver
légagent la moindre odeur
Mon bureau Set ouvert de 6 hrsa m.

nt 1anuit on me trou.
vers à ma Fade, coin des rues Merri-

mao relcls oc uple pa vdsautrefcis occu ds
Pères Obla( par les

=Rent.bEmera

« Fonttima
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corps sans qu'ils
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POESIE

ESPOIR DERRETOUR

S1 Dieu refusait à mou âme triste
Cet espoir béni : te revoir un jour,
Je succomberais…Mais mon cœurrésisto,

En se promettant un prochain retour,

J’y retournorai, ma sentimentale,

Sous ton clair regard m’enivrer d'amour;
M’embraser le cœur, très pure vestale,

Aufoyer brillant de ta chaste cour!

Dès en te laissant, j'ai senti la peiue

Envahir monsein et troubler mes yeux;
Tun nom s'exhaluit sous ma chaude ha-

leine,

Tu m’échappais toute.
reux!

ô moi, malheu.

Lorsque lu vapeurluin de tu présence
M’emportait, hélas ! malgré mes regrots:
Je disais : Mon Dieu, pitié! pour l'ab-

sence

Donnez le retour.....Tout bus, j'espé-
Fais Les.

Louglemps, dans mes mains la tête ap
puyée,-

Laissaut mon esprit errer près de toi,
J'ai refait en rève un bout de veillée,

Decelle où nos cœurs enchaînaient leur
foi!

Puis, tout renaissait dans ma mémoire:

Heures de souffrance,instants d’ubandon,
Rêves d'avenir, amoureuse histoire
Que le ciel nous fait en généreux don,

Etje balançais joie et sacrifices,
Angoissos, chagrius ct parfait bonheur:
Ce que nous nommons nos cruels euppli-

ces,

Ce qui réjouit notre pauvre cœur!

Et j'ai dit: © Merci, bonne Providence:

“ Vous nous prodiguez, indignes onfants,
« Vos douces faveurs, en toute abon-

dance;

“ Rendez-nous au moins bien reconnais-
sants,

« Surtout, veuillez bien, Seigneur

permettre

“Que tous deux encore, ensemble, à

noux,

“* Au pied de l'autel nous allions promet-
tra

“De s’entre-chérir en vous, et pour vous!

bon,

vege

‘Des serments derniers laissez ce présago

*Si doux, 9 mon Dieu, se renouveler

“Souvent ! Car l'amour qui prie est plus
sage:

« Puisse notre amour se le rappeler !

“Dieu, pitié pour moi! Vous savez, loin
d'elle,

“ Combien je languis de ue plus la voir.
“ Ja vis pourl’aimer, elle m'est, fidèle,

“Nous sommes à vous: donnez-nous

l'espoir…

Si Dieu refusait à mon âme triste
Jet espoir béni: te revoir un jour,

Je succomberais... Mais mon cœurrésiste!
En se promettant un prochain retour!…

FRin Ocin.

Nouvelles Locales
Cinq Mariages.

Il y u eu hier cing publications de bans
dans les églises canadiennes de cette ville,

——____

Le College Canadien.

Les travaux du nouveau Collège Cana-
dien avancent rapidement. Les classes se-
ront prêtes pourl'ouverturo au mois de sep-
tembre.

 

Mervice Anniversaire.

Ce matin À 7 heures à Gté chanté à l’é-
glise St Joseph le service anniversaire de
feu Gabricl Gauthier. Un grand nombre
de parents et d’amis étaient présents, Le

Révd Père Amyot officiait.

Les Chars Electriques.

Lesdirecteurs de la compa,» rie des chars
urbains ont déclaré que ta ligue des chars

{ Clectriques sora construite jusqu'au terrain
de l’exposition vers la mi-juin et sera ter-
minée jusqu’à Chelmford, lo 4 juillet.

——-—_ ——

Retraites dans le Maine

Pondant la semaine dernière, le Révd
-Père Guillard & prêché une retraite à So.

Berwick, Mo,, et le Révd Pèrt Gladua di-
rigé une mission à Salmon Fails, Me,
Los deux prédicateurs sont revenus À

Lowell, aujourd’hui.

L'Ecote du Sacre Cœur

L’extérieur de le nouvello école du Sacré
Cœurest presque terminé,

À l'automne les Révdes Sœurs Grises y
feront la classe, le religieuses éliront do-
micile dans la maison autrefois occupée par
ie Dr Trish,

 

L'aiarme de Samedi

UNE QUESTION REGLEE

Le “Nationalet la Troupe Cans-
dienne-Francaise

“ LE CRIME DE FAVERNE * EST UNE
PIECE IMMORALE

La Conduite du “National * Approuves par le
Revd PersGarin

Lesawis du NATIONAL qui ont assisté à
la grand’messe à l'Eglise St-Joscph, hier,ont
eu lu satisfaction d'entendre le Révd l’tre
Garin approuver complètement la conduite
que nous avons tenueà l'égard dus amuteurs
qui font partie de la Troupe Canudicnne-
Française.
Nous n'avions rien dit dans notre compte

rendu qui pât blesser personnellement au-
cun des membres de la troupe; au contraire
nous avons fait à chacun lu part d'cloges

qu’il méritait.
Nous avons dénoncé la pièce comme im-

morale ef nous avons Énergiquement pro-
testé contre l'introduction parmi notre so-
ciété canadienne de ces drames qui ne ten-
dout qu'à pervertirles intelligences et
amoindrirle sentiment moral de notre po

pulation.
M. Legault, directeur de la troupe, s'est

trouvé offensé et à pris la pcine d'écrire
une colonne d'insultes gratuites à notre

adresse,
Nous nous sommes alors coutenté de

constalerle fuit que M. 1egault >’s'étaitfâché

et que ce n'était pas par “méchanceté”qu’il

avait monté le Crime rte Furerne,
Nous ne pouvicns nous abaisser à relever

les sottes attaques et les basses insultes de
notre adversaire; des arguments aussi gros-
siers n'ont pas besoin de réponse,ils tom-
bent d'eux-mêmes.

Hier, nous avons été complètement ven-
gé et la ligne de conduite que nous avons
prise à été approuvée entout ct partout
par le curé de notre congrégation canadien-
ne,
Pour nous, cels sullit.

Le Révd Père Garin a lu in rætenso la

lettre qu'un père de famille nous avait
adressée et que nous avons publiée dans le
temps.

Il à ajouté que plusieurs personnes, qu’on
ne saurait appeler des dévots, lui avaient

assuré que la pièce était d'une immoralité
révoltante.

Si, après l'opinion de toutes ces person-
nes, dont le jugement vaut au moins celui
de M. Legault, celui-ci est encore convain-

eu que le Crime de Faverne n’est pas une
pièce immorale, nous lui souhaitons bien du

plaisir,

»

Ameer

L'wuvre de la Temperance.

Hier soir a en lieu la réunion nicusuelle
de la société de Tempérance. Un grand
nombre de nouveaux membres font leur en-
trée dans la société à cette séance. Le
Révd Père Dazé à fait un magnifique ser-
mon. La cérémonie a eu lien à l'église St
Joseph.

Saisie de Liqueu's

Les ofliciers du revenu ont fuit une des-
cente, hier, chez une Barbara MeGlone,
35 ruv Cedar et y ont saisi une faible quan-

tité de liqueurs.  Cettc dame ou demoiselle
fait son trañc illégal à l’abri d'une onseigne

de modiste, mais les officiers n'ont saisi au-

cune robe,
emt——

Nouveau Cou vent a Lawrence

Mgr John Brady de Boston s’est rendu à
Lawrence, hier, pous présider la cérémonie
de la pose de la première pierre du nouveau
couvent Notre-Dame, Le Révd Père Doo-
nan, S, J.,a fait le sermon de circons-

tance,

Plusieurs membres du clergé «de cette
ville s'étaient rendus à Lawrence pour as-
sister à cette cérémonie imposante.
 

En Bas d’Un Escalier

Samedi après-midi, une-petite file de 12

ans, enfant de Mme Billings, qui réside sur
la rue John, est tombé du haut en bas d’un
escalier, duns une attaque d'épilepsie,

Klle à été ramasse sans connaissance et
le Dr W. Wilson appelé.
Le médecin réussit à lui faire reprendre

connaissance et constata qu'aucun os
n'avait été brisé.

Elle est en honnevoie de convalescence,
_—————

Au Second Rang

Le bataillon scolaire de la High School,

de cette ville, est revonu enchanté de son

excursion, samedi, à Brookline, où il a con-
couru avec divers bataillons semblables
d’autres centres ce l’Etat,

Lo bataillon de Malden qui avait été le
premier, l'année dernière, a de nouveau,

remporté la palme, cette année.
Lowell à remporté le second prix, ce qui

donne à son commandant le titre de licute-
nant-colonel,

AVIS IMPORTANT.

Ayant résolu de discontinuer le commerce

de marchandises sèches, pour ne m'occuper
seulement que de mon commerce de gros
je vendrai toutes mes marchandises à grand
sacrifice. Il faut que le tout soit vendu
d'ici à 80 jours. C'est une chance excep-
lionneile profitez-een. Manteaux en Jersey
$1.87 seulementtoujours vendus pour $3.00
et $4.00, tous mes manteaux en couleurs à
50c dansla piastre.

J, E. Venne,à l'enseigne du mouton d'or
rue Merrimack, 5-13.92

—a—

UNEGAREEN CENDRES
 

La Vicille Masure n Lowell Jonction
Detruite

Les porsones qui voyagent entre Lowel
et Boston par le Boston & Main, vig Lowell
Junction, ont dû remarquer la vieille ma- sure qu’on avait décorée du-titre pompeux
de gare pour passagers.

Îls apprendront sans. peine que lefou
s'est chargé de faire disparaître cotte
rolique des temps passés.

Hier après-midi, le fou s’est déclaré dans
les privés et, comme on n'avait d'autre sc-
cours quel’eau du ciel, toute la bâtisse a
été réduito en cendres. 

L'alarme sonnée de la boîte 46, coin dre, Il n'y a pas de doute qua la maison était

En conséquence la compagnie n'y per-
rues Bridge ot First, Centraiville, samedi, assurée,
soir lait lvs pompiersà un feu qui
étaità ré‘dans vf
aLeTaniacet sant’

fomThedoe

Logementsde le, dra ren et aura l'avantage de pouvoir rem-
“laver l’ancienne structure par unea

    

Tse

“xT00s mieronsque

Hr Prowiore Linalian ant Proto

ous avons lo plaielr d'annoneer aux
personnes qui ont souscrit À notre Etude
Historique que ls première livraison est

prite
Nous on commencergus la distrivution

demain.
Neus reprendrons,

le journal, lu publics
cette étude,

…-

semaine, dans

interrompue, de
+

 

1.6 Reoeusemes.t des Canadiens

Les RR. PP. Obluts,  desservaut la
paroisse canadienne de velte ville, ont com-
mencé le recensement de nos compatriotes

établis parmi nous. , Chaque père aura son
quartier respectif et ces quartiers seront ré-
partis come suit :

Quartier 1, R. P. Forget; quartier 2,

R. P. Amyot; quartier 3, R. P, Féut:
quartier 4, K. P, Emard; quartier 9, R, 1.
Dazé; quartier 6, R, l. Marion.

Fou dans une Malson de Ponslon

Vers les 2.80 heures, hier après-midi, le

feu s’est déclaré dans la maison portant le
No 207 rue Merrimack, ct appurtenant à

M. Prentiss Webster.
Le feu a pris naissance dans un mur

de partition au sccond étage où Mmo Anne
Blanchard tient une maison de pension,

Les pompiers réussirent à maîtriser l’élé-
ment destructeur avant qu’il n’eût fait de
trop grands dommages.
La bâtisse n Été endommagée pour un

montant d'environ $200 et le ménage pour
une cinquantaine de piastres. Celui-ci était
assuré à l’Agricultural.

 —

 

FUNERAILELES DE M ItABOIN

Imposaute Ceremonie à l’Eglise St Joseph,

ce Matin

Les funérailles de M. Onésimo Raboin,

décédé samedi dernier, à l'âge de 50 ans,
ont eulieu, ce matin, à 8 heures, à l’église

St Joseph.
Un grand nombre de membres de la su-

ciété St Jean-Baptiste et de la société de
Tempérance, dont le défunt faisait partie,
étaient présents à la céremonie.

Le Révd Père Emard, O. M, I, ehupe-

lain de la société St Jean-Baptiste, chanta

le service funèbre. Les porteurs des coins

du poële MM. François Tourville, sr, Fran-

çois Tourville, jr, Jean A. Fortin, Ludger

Bernier, M. Laferrière et P. Talbot. M.
James St Hilaire agissait comme commis-
saire-ordonnateur de la société St Jean-

Baptiste.

La fanfare Post 412 ouvrait la marche fu-
nèbre.

M. Charles T. Roydirigeait le chœur et
Mme Tarte présidait à l'orgue. L’enter-
rement a eu lieu au cimetière catholique de
la ville, au milieu d'un grand concours de
parents et d'amis,
M. E. H. Duprez avait la charge des lu-

nérailles.
Nos condoléances à la famille éplurée,

R. I P.

EH DUPREL
Entrepreneur de Pompes funè-

{bres et Embaumeur,

311 MERRIMACK STREET.
(Voisin de la Station du feu.)

 

 

 

M. E. II. Duprez ayant vendu ser
magasins de meubles s’occupe aujuur-
d’bui exclusivement des € ntreprises de
pompes funèbres.

Etant chez lui et n’ayant aucun
loyer à payer et possédant ses propres
équipages, qui sans contredit sont les
plus beaux de la ville, M. Duprez vous
garantit d'avauce que ses prix seror.t
toujours à meilleur marché qu’ailleurs.

Son bureau reste ouvert jour et nuit
au No 311 rue Merrimack, voisin de
la station du feu. Le corbillard blanc
simple pour enterrement d’enfunt we
loue 2.00 comme partout. Carasses
(Hacks) Harnais et chevaux de pre
mière classe pour.

Mariages, Baptemes et Sepuitures,

à des prix défiant toute compétition.
Téléphone No 358- 5

Magasin General.
20 et 22 Rue Cheever

Aujourd’hui ET Demain

—ef

 

Nous vendrons la balance de

notre stock, un peu endommagé

par le déménagement à très gran-

aes réductions, afin de faire place

dux nouvelles marchandises de $2

pour $1.50.

Bottines de #1.25 pour 98c,

Shawls de $1.25 pour 65c.

Chemises de 35c pour 20c.

Chapeaux de g1.25 pour gsc.
Pantalons de $1.25 pour goc.

Chapeaux de garçons de s0c

pour 25c. Et tout en proportion

3Venez voir et vors achèteree,

 

Vente pour une
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BARLOPSKY &FRERES
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Soubassement
Nous trouvons notre Dé-

partement encore trop petit
pour le volume de commerce
qui augmente toujours dans
notre SOUBASSEMENT,et
il nous faut l'agrandir tout de
suite, et nous allons taire une

Vente x Spéciale

cette semaine, afin d'avoir
moins de Marchandises à
changer de place.

Voici plusieurs prix qui ne
manqueront pas de vous inté-
resser.

Coton Jaune, pour cette vente

3 Cts la Vge.

Coton Blanchi [Shirting] pour
cette vente

3 Gts la Vge,

Indienne Pâle, valant 7 Cts,
pour-cette vente,

4 Cts la Vge.

Indienne Bleue Indigo, pour
cette vente,

4 Gts la Vge.

Flanellette ouatée, valant 10
Cts, pour cette vente,

1; Gis 1a Vge,

Toile à Essuie-mains,
cette vente.

4 Cts la Vge.

Coton en fil carreauté pour
tablier, pour cette vente,

5 Cts la Vge.

Coutil 2 paillaisses, pour cette
vente,

4 Cts la Vge.

Coutil à lits de plumes, pour
cette vente,

10 Cts la Vge.

Flanellette Blanche, valant
1214 Cts, pour cette vente,

8 Gts la Vge.

Des Draps sans couture, pour
cette vente,

35 Cts chaque.

Malmole carreautée blanche,
pour cette vente,

5 Cts la Vge.

£@- N'oubliez pas les gran-
des occasions que nous don-
nons en Couvre-pied Blancs
endommagés, il nous en reste
des bons.

pour

À. 6. POLLARD & Co,
LE MACASIN POPULAIRE

Employes Canadiens 28|
MM. JOS. FURTIER

W. CHAPUT, ;
VICTOR CHOQUETTÉ

« THOS. DENAULT,

MM. H. N. ST-MARTIN,
« TB. OUBLLETTE,
‘ A, L RICHARD,
« PHILIPPE COTE,

“

 

  
  

 

Les garçons etles jjeunes filles
qui veulent avoir:

“TNBYCICLE
Ÿ auront jusqu'au 4 juillet pour se

procurer l'argent nécensairge
 

Que lque 8 jeunes garçons ont déjà en mains la moitié deiaaponts.
Ceuxqui veulent des livrets, pourront en avoir,

VENDREDI APRES-MIDE" ="*
À.

Ditee à vos ainis que nous vendons des VETEMENTS, AR:rudesaanLee
CHAPEAUX, ete,etc, et à des prix plus bas que n'importe quelfeonsaumedoLe--
well, pour la qualité.

BOSTON CLOTHINO.Go

C. A. WHEELER, Gerant.
Coin des Rues Uentæeleb-Presoott

IF Joseph Miller, Employé Canadien.

   

 

 

 

    

     

  

  

    
  

   
  
  

  

 

  
  

 

  
  

  

  

Notre assortiment est maintement au ‘complat-
sommes prêts à donnersatisfaction à nos clients. Venez voir.
nos marchandises et demandezles prix ! |

Habillements pour hommes, variant de $5.00, 6.00 861000,
$12.00, 13.50 15.00, 16.00, 18.00, 20.00, 21.00, $22.00,

Pardessus de printemps de $5.00 2 $6.00. x
Pantalens de $1.00 A $6.00.

 

Nous défions nos compétiteurs d'arriver avec nots dans
les prix d'habillements pour garçons et enfants ; juges. des

prix : a

 

Bel habit pour enfants de 4 à 14 ans, goc, $1.00,

$2.00, $2.50.
Pour Gargons, depuis $4.00, 5.00, 6.00 3 $15.00

1.25, sa -

Nous avons aussi un bel assortiment d’articles. de toilette
pour Monsieurs. Venez et encouragez des compatriotes.”

P. A. BROUSSEAU
264 Merrimack St.

Commi- — NumaDelisle, Samuel Marchand =

 

 

Encouragez un_Compatrote
POUR VOS FPICERIES DE TOUTES son

TES, ALLEZ VOIR

+ JOSEPH + ROY +=.
(Aw CoindelaweSolem)

M. Roy a toujours en mains un stock completde provi
sions de famille à des prix raisonnables.

ALLEZ LUI FAIRE UNE VISITE.

LES PATATES, LES BELLES MATTER,
J'ai acheté hier 200 minots de bonnes patates de première classe queje

veudrai à 50c par minot.
Ces patates viennent de la ferme de Mr. Foster de Tewksbury, ot ot

meilleures que les patates achetées par chars.

J. Us MOREprcassey
29 RUE AIKEN .

ELZEAR LAMOUREUXec
37; Cheever Bt,

LES BIJOUTIERS POPULAIRES
L’Assortiment le plus Complet àLowell

Prix Défiant la Compétition.

SrEcIALITE : Réparation de Montres. et Bijouxde.toutes

sortes. Le public canadien trouvera. ample satisfaction em
achetant de ces fameux bijoutiers.

37. -- CHEEVER 8%; —head

D. L. Page Pres. M P. Worcaster, Tres | a

Creme
A LA
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LUNDI, 16 MAI 18%.

MENUS PROPOS

“= Le Progrès de Vulleyfield nous up-
prend que le sacre de Mgr Emaid
sb définitivemen fixé au neuf juin

+
prochain.

-< On signale dans le camp républi-
dein une nouvelle combinaison prési-

, dentelle. “Blaine et Rusk” serait le
:* tot d'ordre en certains quartiers.

C'est le président Harrison qui doit
être content!

*
+

Nous recommandons ln lccture des

= documents officielsrelatifs au plan de
Faribault, quo nous publions dans
une autre colonne, et aussi celle de

l’article “L'opinion de Mgr Corrigan”
“swle même sujet.

+

Dit la Republic: Quand le goaver--

neur Russell oppose son veto à une

mesure, il le fait eur ua ton qui rap-

pelle les premiers jours de la démo-
cratie. Le gouverneur sait ce qu'il

faut dire, et comment le dire.

Fa

On dit que le Pape a chargé le

nonce à Paris de protester contre a

suppression temporaire du traitement

des évêques prononcée par le gouver-

nement français. On dit aussi que

M. Ribot a répondu au nonce qu'il

ne reconnaissait pas au Pape le droit

d’intervenir en cette affaire.
*
.

L’Etendurd nous est arrivé samedi

avec une toilette neuve. Sa matière

éditoriale est misc maintenant sur la

première page, ce qui donne au
journal une bien meilleure appu-
rence.

Nos félicitacions au confrère.
*

Le sénat des Etats-Unis a porté à
822,470,110 le crédit maritime voté

par la chambre des représentants.
Les démocrates de la chambre ont là
une excellente occasion de faire une
réduction dans les dépenses, en refu-

sant de sanctionnerles extravagances
des “‘vieillards malfaisants.”

*
* *

Le Boston Globe appelle avec raison
les grèves ct les chômages forcés “‘lus
mauvaises herbes du printemps.” Les
troubles ouvriers sont d’une fréquen-
ce peu ordifiaire depuis quelques se-
maines. Il serait on ne peut plus
opportun poñr ouvriers et patrons de

cuitiver la plante modeste, mais in-

finiment préciense, de la bonne vo-
lonté.

« *

M. McCarthy, dit le Monde de ven-
dredi, est furieux de l’écragement de
son bill contre les écoles catholiques
et la langue française. Il voudrait
bien le ramener de nouveau devant
la chambre, mais cette faveur lui a

êté refusée froidement à la réance
d'hier. Il donnera problementl'avis
requis par les règles de la chambre ct

il pourra ainsi ressusciter son petit
bill, mais la session est trop rvancée
maintenant, pour qu’il ait chance

de faire parler de lui une seconde
fois.

Pa

La législature du Massachusetts
par un vote de plus des deux tiers de
ees membres, à refusé de passer par-
dessus le veto du gouverneur Russell,

an sujet du projet de loi autorisant

la Connecticut River Railroad Com-
pany a doubler son capital-actions.

Le vote s’est réparti comme suit,
sur la proposition de ne tenir aucun
compte du message du gouverneur:

oui, 52 ; non 120, c’est-à-dire que la

chainbre, par une majorité de soix-
ante-huit voix sur,un total de 172
votes, a décidé que M. Russell avait
raison de pe pas signer la loi qu’elle-
même avait votée.

Les deux partis ont été inégale-
ment divisés sur ce vote: un seul
démocrate, M. Parker, de Methuen,

s’est rangé du côté de ceux qni pré-
tendaient renverser les bonnes rai-
sons du gouverneur. On sy ntton-
dait, d’ailleurs, M. Parker étant ce-

lui qui a pris en mains les intérêts
de la compagnie. I

 

La Reforme da Service Civil

Les scandales révélés depuis quel-
que temps dans l’administration des
affaires du pays donneront de l’inté-
Têt, croyons-nous, à une courte étnde

© sur la réforme du service civil, dont

il ost nécessaire de connaître la natu-
: 29 et le mode d'opération, pour bien

- Apprécier l’importance des enquêtes
46 font actuellementsur l'affaire

et autres peccadilles du_ même

  

… Etd’abord, quel est le but de cette
réforme du sorvice civil ?

Elle a été introduite dans notre
tWymème administratif pour le puri-
fesot l’améliorer, et aussi pour sous

i

  

confiés à votre charge pastorale.
Cette sage résolution de Votre Grandeur Ireland. Ce qu’on a télégraphié, la

à semblé d'autant plus prudente quo le-dit semaino dernière, n’a induit person- Chili
arrangement, tout en ne se rapportant qu'à ne en erreur. ‘
des cas particulier et exceptionnels, n’en
parut pas moins À plusieurs évêques, ainsi

qu'aux mémbres du clorgé subalterne et
aux laïques, très peu digne d'approbation,

tances et les conditions de Ia transaction
qu’elles auraient dû l'être pour pouvoir en

  

  
pou près, sont employées dans les bu-
veaux du gonversement national, et

pour chaque position il  » su moins

cinq demandes. Losaisies. de ces
210,000 employés sageésents uno dé-
pense de $90,000,000 chaque année.
Le tervioe civil entier, national,
d'E‘atet munieipal, coûte environ
$200,000,000 par année.

Laisser ce patronage énorme aux
moins des politioiene, des bosses, est

démoraliser le service et donner à ces
bosses le contrôle absolu des caucus,
des conventions, et même, trop sou-

vent, des élections.

Quelest lo remède au mal ?
Régler le choix des employés pu-

blics par quelque moyen impartial et
honnéte qui ne laisse aucune prise
l’influence politique. Et ce moyen,
on l’a trouvé dans un cxamen que
doivent subir les aspirants, ceux qui
obtiennent le plus grand nombre de
poiuts étant choisis pour remplir les
places vacantes. .
On a soulevé l'objection que ces

examens pourraient avoir pour ré-
sultat de remplir de jeunes gens
inexpérimentés, de simples enfants,
les bureaux de l’administration. Mais
la réponse est facile. Ces examens
ne ressemblent pas à ceux qui se font
dans les collèges. L’aspirant cst
examiné sur son aptitude à faire le
genre d'ouvrage propre au départe-
ment dans lequel il désire entrer.

Un individu se présente-t-il pour une
position de commis, on ne lui deman-

de pas la hauteur des Alpes ou la

profondeur du Lac Supérieur, par

exemple ; mais on le fait écrire, co-
pier des documents, on lui donne
des calculs d’arithmétique, ete. Il y a
ainsi une série d’examens spéciaux
pour tous les différents départe-
ments.

Il y à neuf ans que ce système est
en vigueur dans l’administration fé-
dérale, et sept ans dans le Massachu-

setts. La proportion d’aspirants gra-
dués de collèges qui ne peuvent pas-
ser l’examen est aussi grande que
celle des élèves d'écoles publiques.
Dans le Massachusetts, on estime à

deux pour cent seulement le nombre
des gradués de collège qui réussissent
A faire partic du service civil.
Quant à l’effet sur le service, il

est on ne peut plus satisfaisant. Les
rapports officiels démontrent que les
employés nommés sous l’empire du
nonveau système travaillent beau-
coup mieux que ceux qui sont entrés

dans l'administration avant l’intro-
duction de ces examens de concours.
Dans le Massachusetts, sur tous ceux

qui ont été admis depuis sept ans
(les manœuvres ne sont pas compris
ici), le nombre des employés con-
gédiés pour rause—c'est-à-dire pour

une cause autre que celle de diver-

gence d’opinions politiques avec le
gouvernement—ne représente qu’une
très petite fraction de un pourcent.
Le nombre des aspirants a diminué
notablement. plusieurs n’osent ten-

ter l’épreuve parce qu’ils manquent

des connaissances suffisantes.
Le système nouveau n’a pas la pré-

tention de rendre impossible la desti-

tution des employés fédéraux. Il a

seulement pour but de purifler le ser-
vice publicen empéchant que ces

employés sont renvoyés pour des mo-
tifs purementpolitiques.

Tl ne faudrait pas croire que le
systèmeeoit parfait dans son opéra-

tion ni général dans son appl‘cation.
Trente-quatre mille positions senle-

ment dangadministration fédérale,

sont soumises à secs règles. Unc
semblable réforme ne peut se faire
tout d’un coup. Il faut dé tempset,
même avec une commission honnête,

il ge glisse toujours des abus. Mais
tout se perfectionne avec le temps et
de la bonne volonté, et nous aurons

le service public le mieux organisé du

monde entier, surtout si l’adminie-

tration ge décide à punir les méfaits
commis par certains de ses officiers

en violation de la réforme quelle pré-
gident a tant pronée avant son en-

trée en fonctions.

DOCUMENTS OFFICIELS
Relatifs au Jugement de la Propaganee sur

1e Plan de Faribault

 

 

11 pousfait plaisir d’offrir aujourd’-
hui en primeur à nos lecteurs le

texte complet de la décision de Rome
relative au plan de Faribault, laquelle
est renformée dans les deux docu-
ments suivants :

Rome, 30 avril, 1892,

À Mgr JohnIreland, archevôque «de St Par

Minn.
Très illustre et révérendissisme Seigneur,

Hà plu à Votre Grandeur de soumettre
au jugement du saint-Siège l'arrangemer.t

que vous avez cru bon de conclure relative-
ment aux écoles primaires de Faribault et
de Stillwater, Minn., «dans votre diocèse,
afin de pourvoir de la meilleure tnanière
possible au hien-6tre spirituel des enfants

juger avec justice.

rogor aux décrets des conciles de Bal-
timore sur les écoles paroissiales, la

mité de cardinaux choisis parmé les mem-
Less de le Eaorée Congrégation de le Prore- compte de toutes los circonstances, mécratio.
gande. A uue réunion tenue le 91 du con
sant (avril), après avoir pesé aves sola les
graves raisons exposées avec tant de luci-
dité par Votre Grandeur et expl'quant
pourquoi l'arrangement ci-heut mentionné
8 été conclu; et considérant les déclarations
tout-à-fait dignes d'éloge qui montrent que,
en matière d'éducation, Votre Grandeur a
toujours voulu maiutenir l’inviolabilité des
prineipes posés par le Saint-Siège et recom-
mandés à l'observation des évêques par les
conciles de Baltimore, notamment par le
troisième de ces conciles, Leurs Eminences
ont prononcé leur jugement sur le question
qui leur avait été soumise, tel qu'il appert
par le document ci-joint, et ce. jugement à
été ratifié et app.ouvé par le St-Père,

J'espère que Votre Grandeur non setis
faite de cette décision du saïnt&iège, enr
bien que les mesures extraordinaires prises
par les divers évêques, dans leurs dioohges
respectifs, pour se conformer aux cireons-
tances, ne pvissent pas être approuvées ét
rectement par le saint-Siège quand elles fm-
pliquent jusqu’à un certain point-une déro-
gation à la loi générale, cependant, sf le
suint Siège déclare que telles mesures peu-
vent être tolérées, cela met fin aux attaques

indiserètes suscitées contre elles.
En outre, par ordre de Sa Sainteté et

avec beaucoup de plaisir de ma part, je ne
dois pas-manquer d'informer Votre Gran-
deur que vos témoignages de respect, d'o-
béissance filiale et d'adhésion inaltérable
au saint-Siège et à ses enseignements, dont

vous avez donné des preuver splendides,
ont été très agréables au Souverain Pontife
et à moi-même et augmenté la pleine con-
flance que le saint-Siège reposait déjà en
votre sagesse et en votre piété.

Enfin, je prie Dieu d'accorder à Votre
Grandeur :anté et constante protection.

Je me souseris,

De Votre Grandeur,

Le serviteur très dévoué,

M. Cardinal LEDOCHOWSEKI,
Préfet,

t IGNave, archevêque de Damiette,
Secrétaire.

 

Voici maintenant le prononcé du
jugement de la Propagande :
À Ja réunion spéciale de la Propagande,

tente le 21 avril 1892, dans le but de savoir

ce qu’il faut penser de l'arrangement conclu

par l'archevêque Ireland relativement aux
deux écoles de Faribault et de Stillwater,
Minn., il fut résolu de répondre affirmati-
vement et, sans déroger aux décrets des
conciles de Baltimore sur les écoles parois-
siales, de reconnaître que la transaction

effectuée par l'archevêque Ireland concer-

nantles Écoles établies à Faribault et Still-
water, en tenant compte de toutes les cir-

constances, peut tre tolérée.

À une audience, tenue le même jour, Sa

Sainteté a daigné approuver la «lécirion ci-
dessus des cardinaux.

+ IcNace, archevêque de Da:niette,

Secrétaire.

Lu propagande à adressé, en mê-
me, une lettre aux évêques d’Améri-
que, dans laquelle il est fait allusion

aux efforts du Saint-Siège pour pro-
mouvoir l’éducation de la jeunesse,
particulièrement aux Etats-Unis,

commele démontrentles instrnctions
données en 1875. Après avoir re-
produit la décision ci-dessus, les car-
dinaux recommandent à l’épiscopat
américain de continuer comme parle

passé à assurer le bien-être des âmes
catholiques en faisant tous les efforts
possibles pourprésenter la paix et
l'union au sein de l’Église L'union
de toutes les forces de VEglise est
nécessaire, dit la lettre en question,

pour combattre les erreurs de ses en-

nemis ct surmonterles difficultés et
les obstacles gemés eur son chemin
par ces mêmes ennemis.
Ce document nous apprend queles

cardinaux ont résolu de solliciter les
évêques d'Amériqua de s'informer
avec soin du nombre d’enfants catho-
liques qui fréquentent les écoles pu-
bliques quand ils devraient aller aux
écoles paroissiales.

Nons espérons ponvoir reproduire

bientôt cette lettre importance de la
Propagande, qui a para mercredi der-

nier dans l’Osservatore Romano et

dont la publication aux Etats Unis
ne saurait marquer de produire des
fruits abondants de paix et de béné-
diction. :

—Le Travailleur.
——————-—

L’OPINION DE MGR CORRIGAN
Dès que la décision de la Propa-

gande concernant le plan de Fari-

bault fut connue, Mgr Ireland s’em-

presea d'écrire ce qui suit à l'un des

prêtres de son diocèse, le Révd J. C-
Byrne:

 

Le plan dit Faribault est maintenant for-

mellement reconnu, en dépit des Allomandg
et des Jésuites. .

La décision porte: folerari potest, ce qui,
eanoniquement, veut dire: “liberté com-
plete”. Une letire que j'ai reçue, ‘au nom
de la Propagande fait ressortir tout le sens
pratique des mots ci-dessus,

Le nouvean système s’écarte, je l'admets,
des voies ordinaires, et, dans le cas de déro.

gation, lo langage canonique emploie los
mots : tolerari potest, Mais ces deux mots
impliquent en pratique une approbation
complète.

Mgr Corrigan, archevêque de New
York, ne parait pas être de cet avis.
Voici, en ffet, ce que Sa Grandeur a

répondn 4 un reporter du New: York
Herald qui est allé interviewer, il y
quelques jours, À ce sujet:
“Le jugement du Vatican met fin

4 la diecussion sur le plan de Fari-
bault en condamnant l’archevêque

Au contraire, la dé-

pêche était tout simplement un réeu-
mé du jugement rendu.  

 

Faribault et do Stillwater, en tensat

pout être tolérée.” D'un sutæe oôté,
les décrets du concile de Baltimore
concernant les écoles paroissiales dé-

clarent explicitement que, partout où
la hose ost possible, chaque paroisse

doit avoir son école. Ils enjoignent,
en outre, aux paroisses qui n’en
avaient pas encore établi à l’époque
du concile, de le faire dans ua délai
de trois ans. Or, Rome, par sa déci-
sion, maintient et approuve ledit dé-
cret, qui est en opposition aveo le
plan de Fanbault.

| ‘En second lien, ajoute Ba Gran-

deur, les arrangements conclus à
Paribeult et à Stillwater, “en tenant
comple da toutes les circonstances,”
ne apt que tolérés. Illy a une im-
menee différence entre une chose to-
lérée et une chose permise. On a

prétendu qué la Propagande avait
accordé ‘liberté complète.” Encore
une fois, il n’y a là ni permission, ni

approbation, mais simplement tolé-
rance de l’état de choses établi. Un
exemple fera mieux comprendre ma
pensée. L’Eglse défend aux per-
sonnes divorcées de se remarier; ce-

pendant, dans la rite grec, à cause

de circonstances toutes particulières,
cette pratique est tolérée. De même.
l’Église en principe opposée au plan
de Faribault, mais dans les deux cas

l’exception à la règle est toléréo ””

L’illustre prélat paraît irréfutable
quandil dit: Si le plan avait été
approuvé par le saint-siège ou, en
d’autres termes, si Rome avait accor-

dé cette liberté entière dont on par-
le, il serait loisible aux autres parois-
ses du pays de l'adopter. Mais, étant
donnéle jugement de la ‘Propagan-
de, il ne peut l’être nulle part, si ce
n’est en demandant qu’on tolère les
cas particuliers faisant exception à la
règle générale. C’est là ce qui rend
la partie de la décision très claire et
fait disparaître tout doute surla po-
sition de la sainte Eglise en toute
matière.”

L'attention de l’Archevêque fut
attirée sur ce passage de la lettre du
cardinal Tedochowski où il est dit que
““gi le Saint Siége déclare que telles
mesures peuvent être tolérées, cela
met fin aux attaques indiscrètes sus-
citées contre” les évêques adoptant
telles mesures. D’après Sa Grandeur,

ces mots ne se rapportent pas, comme

quelques-uns l'ont inginué, à ceux
qui en ce pays ont combaitu le plan
de Faribault, mais aux journaux

étrangers qui ont attaqué personnel-
lement Mgr Ireland.

Les mots précédant immédiate-
ment ceux que nous venons deciter,

savoir: ‘‘bien que les mesures extra-

“ordinaires prises par les divers évé-
“‘ques, dans leurs diocèses respectifs,

“pour se conformer aux circonstan-
““ces, ne puissent pas être approuvées
“directement par le Saint-Siège
“quand elles inpliquent jusqu’à un
“certain point une dérogation à la
“loi générale, cependant, s1 le Saint

“Siège déclare oue telles mesures
“peuvent être tolérées....” furent
ainsi interprétés par Mgr Corrigan
comme rendant plus claire encore
l'intention de la Propagande de main-
tenir la règle générale en faveur des
écoles paroissiales.

L’épiscopat et le clergé des Etats-
Unis paraissent disposés à accepter
la décision comme finale et comme
une solution des plus favorables au

maintien du système paroissial, indé-
pendammentde tout contrôle, médiat

ou immédiat, de l’Etat.

L'état de choses créé par MgrIre-
land continuera peut être d’exister
longtemps, mais il est certain qu’il ne
se propagera pas en dchors de son
diocèse.

— Le Travailleur.

A TRAVERS LA PRESSE
(Lowell Evening Star)

Le comité national républicaain veut
changer de chevaux en passant ie Rubicon.

J. Sloan Fassett, que le gouverneur Flower

a ballu 3 New York l’automne dernier, va

être fait président du comité en remplace-

mentde l'exéenteur Clarkson. Fassett est
un partisan de Harrison, Clarkson ne l’est

pas.

 

 

(IElecteur)

Pourquei les cultivateurs canadiens fuient
leur pays.
La raisontient dans une coquille :
C’est qu'un pays qui produit plus qu’il ne

consommen’a que faire de la protectien.
En ce cas, 1a protection est une machine

qui fait la fortune de queiques-uns et qui
ruine le plus grand nombre.

(Boston Herald)

M. Wanamaker continue à prétendre

qu'il est meilleur juge dos méthodes du ser-
vice civil que lé commissaire Roosevelt. M.
Wanamaker no manque pas de ce qu'on ap-
pelle du “toupet.”

(Boston Globe)

Le sénateur Hale, an cours du débat sur
les crédits maritimes, à fait l'éloge de l'ad-

ministration admirable du département de
la marine sous le secrétaire Whituey. Sans
les résultats obtenus sous aa direction des
affaires, comme l'a si bien dit le sénateur
du Maine, tes Etats-Unis n'auraient pas êté

en état de réclamer le respect de leurs
droite lors des récentes difficultés avec le

(New YorWorld)

Le programme démocratique de 'lowa

; est un exposé clair et satisfaisant de la vé-
“Vous remarquerez, a continué| rité politique. L'Iowa est un Etat en ré-

peut-être parce que ces personnes n'étaient Mgr Corrigan, que le tonte officiel volte contre l’injustice de Ja taxe pour l’en-
pas aussi bien ronseignées sur les circons-| de la Propagande dit que ‘‘suns dé- richissement des classes, Pendant long-

tempe il & donné une forte majorité répu- Assortiment complet et varié de TInmes,
blicaine, mais il a été remporté deux fois

.; de suite, sur cette question, par les démo-
C'est pourquoi Sa Sainteté a confié l'exa- transaction effectuée par l’archevé-| crates ayant à lerr tête le gouverneur Bales. voie

men de cette importante question à un co-*qde Ireland concernant les écoles de C'est un Etat douteux, ot il a le droit de  P. H FOOTE
12 CENTRAL ST., : Lowell,

Chapesnz, Ornements, etc., dans tous les der
niers goûte de la présente saison:

MARIE L. DELUSE, - Goranle

  

(The Pllol)

Lord Salisbary est un plus éloquent avo-
est de la cause du Home Rule que n'imper-
te quel Irlandais. Il a démontré, sons le

, le besoin impérieux qu'il ys d'ab
der cette cause,

Fasuyesz ce bon retuède, le SIROP CALMANT DIB
Mavane WINSLOW, pour Ia dentition de ves
enfants : il les soulage, l«ur amollit les gencives,
évite des douleurs et empêche les coliques et le
diu shée- 25 Cte la boutuiile.

Royal Cream
Seul article de toilette à l’extrait de fleurs,

découvert aprèsdes années de,recherches
scientiflyues trds sérieuses ever posi-

les Boutnus, les {aches de rouaseurs
(rousselures,) le masque chez les femmes (ta-
shes jaunes à la figure) et toutes autre décolo-
rations de ls peau. Son action est pmitive
garantie infaillible; alle rend la peau donce
et lisse, et éolairoit lo teint. En vente chezlea

Prix Bn ln bouteille.
Pré parle Dr J. D. Delisle & Co., Lo-

well,
Propriétaires du Dr Delisle’s Kiniun Com-

pound Wine. ‘ wm ea

 

 

UN FARCEUR.

Le Dr Cirois, qui est an ennemi acharns
des re:nèdes patentés, voulant un jour s'a
muser aux dépens d’une de ses malades (uf
Be plaignait continuellement de mauvaise
santé cansée par le mal de matrice, qu’il ne
pouvait guérir, lui dit un jonr d'essayer ‘e
“Régu'ateur de lé Santé de la Femnune" +1
les plasters du Dr Larivière, Elle +n
acheta trois bonteilles et un plaster. Au
bout de quatre semaine, elle alla reme: cier
son médecin du bon conseil qu’il lui avait
donné. Elle était guérie ei pleine de santé
st le Dr Cirois avait perdu ‘une de ses mvil-
leures clientes. JI ne recommande plus le
Régulateur sans doute parce que ce mere
veilleux remède guérit trop vite peur la
satisfaction de son porte monnaie.  Méfioz-
vous des pharmaciens et des médecins ud
vous diront du mal du ‘Régulateur dv la
santé de la Femme” et des “Plaster-” du
Dr Larivière, Ils vons trompent pour faire
plus de profit à vos dépens. Pour fonfes
fuformaticns, écrivez à + propriétaire, Dr J.
La ividee, Mapville © 1

 

Quatre Preuves de Conviction.
Les résultats merveilleux qu'ont

obtenus les milliers de personnes qu
en ont fait usage, approbation de on
fameux remède par les princ‘paux mé
decins des Universités des Etats-IT ri.
le brevêt que lo Gouvernement dus
Etats-Unis a délivré à l'inventeur, le
80 avril 1889, accompagné d’une let-
tre de félicitations, l'augmentation
ses demandes, sont quatre preuves
de conviction que le Dr. Delisle’s
Kiuvium Compôouud est le seul remede
gaianti infaillible dans tous les cas Jo
débilité générale, pauvreté du sang.
épuisement par le travail, manqu-
d’appétit, manque de sommeil, lan
gueur, affaiblissement du aystème ne -
veux ete, etc. Jl est égal ment sans
rival et garanri infaillible pour les ma-
ladies propres à la femme, tell 8 que
Menstruations irrégu'ières ou diflici-
les. et flueurs blanches. En vente
dans tou'es les bonnes pharmacies
Prix $1.00 la bouteille.

Préparé par le Dr. J. D. Delisle &
Co., Lowell, Mass. 33092 1 am
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Groovers Syrup
IS OUR REMEDY.

 

M:. Fred Pooler, of Waterville, Mo., ñ
lending Grocer and Real Estate
Dealer, for manyoars Town Select:
man and City Alderman, says—

I cannot call myself a chronic dyspeptic.
although I am often troubled with distress
after eating, and at times, Heartburn ar:
Sour Stomach, also ‘Headache and Con.
stipation.

must say that I never use Groder‘
Botanic Dyspepsia Syrup without recets
ingalmostinstantrelief. I keepitinmy hous
ns a household remedy. My wife think-
that she cannot live without it. I have
given it to my children with very satisfac-
tory results for the last few years. Have
sold different patent medicines in my store,
but Groder’s Syrup seems to be the lead.
ing seller, and everybody praises it in the
highest terms,

recommend it as a household remedy
oung; if you once test ite
never be without itoO!

Tours respectfully,
RED POOLER, Waterville, Maino.

T0 PROV
On and after October 1, 1891, we give every
person selling our medicine the privilego ot
selling six bottles for $5.00, and guarantee
that In case it does you no you can
receive yourmoneyback. Read guaranty
with every bottle. We claim to cure Dys-
Boia, Headache, Bour Stomach, Heartburn,

dney Complaint, Neuralgia, Distress after
eating, Palpitation of the Heart, Colic, Ner-

Dirginess, Irregular
Pains, Bloat,

and
vousness, Loss of Seep,
ity of the Appetite, lourisy

ind on the Stomach, Hac € Cough,
Constipation. And why will it cure? Be.
cause it is Relaxing, Purifyin »Boothin ,
and Healing. It is compounded from the
purest roots and herbs, free from Alcohol

for old and
ts

 

OUR FAITH IN
THEMEDICINE,

or Morphia. It is harmless to the smallest
child; ohildren lkeit, and it js farsuperior

rations.to Castor Oil and all other prepa
Cail for Groder‘s Botanic Dyspepala

Syrup. None genuine unless bearing our
trade-mark, the Beaver.
-

THE GRODER DYSPEPSIA CURE COMPANY,

 LA

Compagaiesstaz
DE LOWELL.

Délivre promptement le Charbon

‘COKE”
Aux/PrixSuivants :

Causé, par (chaldron) 36 bois-
seaux. livré à domicile, #4. 50.
Demi (chaldron)' $2.25.

Non-cassé, livré à domicile, 84.00.
Demi (chaldron) $2.00.

BAZ AVEC ESCOMPTE A $1.10
LE MILLE PIEDS.

AF Yooles a Gas montes et a loner
 

EWALL G. MACK, Président
ACOB ROGERS, Trésorier.

D. B. BARTLETT, Commis.

SEwALL G. Mack, James B
Francis,LEVI SPRAGUE, JacoBRo
GERS, JoBN F, KIMBALL, ALEXAN
DER, G. CUMNOCK, GEORGE .

MorTtLEY.

La COMPAGNIE du GAZ
DE LOWELL.

91.
 

 

J. J. CLUIN,
OPTICIEN.

Nous avons la ligne la plus complète de lunet-
tes, lorgnons et lorgnettes, et nous faisons une
spécialité de Vojus ment des vers optiques.
Lorgnettes et lorgnons d’or, d'argent, de nickel

et d'acier.

J. J. CLUIN,
Coin do CENTRAL ot PRESCOTT Sts

G. E MONGEAU
Chaussures de toutes sortes.

— AUSSI—

Les deux meilleures machines

à coudre au monde:

 

 

HOUSEHOLD, ET DOMESTIC,
$30.00 835.00

J. E. MONGEAU,

252 MerrimackS

Ayer Ontical Go.
2a

Les Lunettes de ayer soutles seuls ac-
Soles réellements (français sur le mar-
ché.
Quelque défectueuse que soit votre

vue, nous pouvons l'aider. Nous exa
minons la vue, gratis, de 10 a. m. à4 p.
m. Occasions spéciales dans les lorgnons
et lunettes montés en or. Durant les fêtes
arrêtez et examinez nos marchandises au
No 130 Washington St.. Boston près du
‘Dock Square.”

T. GALLANT, Garant

UNE VENTE
Forcée.
——Ame

 

 

La nouvelle Banque doit prendre notre ma-
in, et il nous faut écouler notre stock avant

le ler juin. Si vous désirez des montres, bi-
joux, diamants, argenteries, pendules, cou-
teaux, fourchettes et cuillères en argent, hui-
liers, sbts A thé, porte fruits, porte céleri, ete.
C'est lo temps d’acheter ; assortiment com-
let de CHAINES, de MONTRES, BRELO-
UES. Machines à coudre de seconde main,

de $5 à $1I0. Nouvelles machines à prix ré-
duita.
N. B. Hailes et aiguilles) A machines à

prix rédu ts chez

GREEN,
8 Rue Middlesex.

f. ROCK, Commis Canadien

F.X. Albert,
Marchand de Meubles, Tapis, Poêles, Lits,

Matelas, etc, etc,

Entrepreneur de Pompos Funebres
RW Voitures pour Baptêmes, Mariages

 

  

  
    

  

     

   

    
  

     

    

  

     

  

  

     

 

  

    

  

  
  
   

 

    
  
  
   

    
   

  
     

    

  
     

   

   

  

  
  

    

  

 

      

  
   
   

    

    
   

  
  
  
    

   

 

   

  

  

   

 

   
  

 

   
   
   
  
    

     

 

Nous avons un bel assortiment de marchandises pour la saison

que nous offrons à très bas prix pour leur qualité, ce que nos compé-

titeurs ne sauraient vous offrir. Il est temps de changer vos sous

vêtements pour de plus légers; nous en avons de beaux pâles et

blancs en mérino.
cial pour 25c.
vente inouie vous en ferez bon profit.

Notre assortiment de sous-vêtements est tout spé-

Nous vous conseillons de prendre avantage de cette

Bas! Bas!

De bons Bas, 4 paires pour 25c. Deux paires de bas à 26c,

la paire partoutailleurs.

Un assortiment complet des bas ‘“’shawknit” si célèbres ; ce sont

des bas No 1.

Beaux Habiis Bleus.

Nous avons en assortiment un stock complet de ces habits, en

flanelles Middlesex, Draps Yacht. Assabet, Worumbo et flanelles ar

doises, faits avec revers simples ou croisés (sacs). Nous attirons

l’attention sur nos habits pour conducteurs de chars urbains ; poches

rapportées et bien doubler, ils sont élégants; ces habits sont garantis

pure laine et de couleur bleue qui ne change pas.

 

Lowell One Price Clothing Go.
36, 38, 40. 42, 44 Rue MERRIMACK,

COMMIS CANADIENS :

E. H. CHOQUEITE, J. A. CHOQUETTE, JOS. CHOQULTTE et L. PR RICHARD

 
 
 

te! AIMEZ-VOUS To?

SBONNE LECTURES
OUL Dans ce cas vous devez vous abonner au

NATIONAL
AIMEZ-VOUS

a lire de bons articles, des articles serieux, sur diffe-
rents sujets d’interet general ?

OUI. Eh bien! Vous devez vous abonner ax

“NATIONAL.”
VOULEZ-VOUS

vous tenir au courant de ce qui se passe dans le monde, au jour le jour?

Oui. Dans ce cas, vous devez lire ‘ LE NATIONAL’,
c'est, le seul journal canadien qui peut vous faire connaître
les faits, au far et à mesure, qu'ils se produisent. C'est le seul
journal Canadien Français publié, tous les jours aux Etats-Unis

 

 

 

NSS

 

 

  

AIMEZ- VOUS DE PLUS
à lire an bean FEUILLETON, an Feuilleton tout a fa»

moral et des plus instractifs ?

OUI. Eh bien ! dans ce cas encore, vous ne pouvez
faire mieux que de vous abonner au

« NATIONAL.”

<LE+PRIX+DE+L/ABONDEINE]T
est à da portée de toutes les bourses, seulement

$3.00

-

- par an, payable d'avance.
$1.50 - = pour 8 mois “ “
75 cts. - - pour3 “ “
25 cts. - - par mois

“POUR VOS JOBS."
Pour vos Impressions de tous genres :

CIBCULAIRES, EN-TETE DE COMPTE,

DE LETTRES, PLACARDS,

CARTES COMMERCIALES ET DE VISITE, ETC, ETC.

vous feriez bien de vous adressez aussi aux bureaux du

“NATIONAI, °°

53, MARKET ST. Lowell Mass.

 

“

  Sépultures.
Voitures a louer.

F. X. ALBERT,

8 Tucker St, - Petit Canada,
LOWELL. Maes.

 

 

 
 

WATERVILLE, MAINE, 

 

Les emp'oyées canadiennes se feront ua de.
de servir la clientèle française.

 

L’Etalage Magnifique c
aller le voir de suite.

Buffets, Tables de salle a Diner. Chaises de salle a Diner.

En variétés infinies Aussi un stock complet de Services de table et d« Vais:elles

Bon Marché.

tar” LB PLUS GROS STOCK

MANNING & LEIGHTON.  
   

 

|Botrepots : 8 a 15 Southwick Block, Merrima

 

L'AVEZ-VoUs VU ? -- L'AVEZ-VOUS VU
 

 QUOI ?
hez MANNING & LEIGHTON. Si non. vous devez

LES PLUS BAS PRIX “@

ck St Lowell Ma
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DIVISION OUEST

Liotrans Lust Is statiou sur Lo rue Central,

Pour Boson—A 650, 8 15, 9.20, 10xJuda, 330, 416, yd 5 10, 805)
: pue. Diwanol iG15 638 RT pm Bam1306,8.33, 9.90, 10.568 m. ; 1990,1.00, 3.06, 330, 5.10, 6 18, 8.55, 1m. Dimanches 830 à, mi; 685ot740

pm
PourHaverbill-—8 35, 9.90, a, m 318.20, 1.00,061 8 80, 5.10, 6.55, 13.1 ', an
has 820'a ras ESS31 5 Dimas

Pour Selom—12.30, 5. 10

p

m.
PourNewburypor—12 , 3-06, 330, 6.98

Pour Fxeter, Dover, Great Falls—8 35 ;100, 330, 5.10 p. m. Dimanches6.88pom.
Pour Salmon Falls, Saco et Portland—8.95
a w.; 100, 380, 5.10, > m. Dimanches
pour Portland, 5.35 m.

Skowhegan,Pour Bangor, Belfast, Waterville,rnETour St. John, N. B, ifax, N.8,
et Québec—8-35 a. m. ao Mon

PonsAugusta, Bath, Lewiston—8.35 a m.
p.m.

Pour Rochester ot Alton Bay—8385 s. m.;p0. 330 p,m
our Kastport et St. Johns bates:
dis et veudredis à 1.00 p. (par ox) lo

Pour Mt. Desert mardis et vendredis à 8.80
. m.

DIVISION SUD

Le et après le 4 octobre 181, les trains laisse-
ront Merrimack Street Depot, Lowell comms
suit:

Pour Boston—5.45, 6.30, 16.55. #7.45, «8.50,
0925, #9.50, 11,00 à. m.; 12.10, 1.35, 2.10,
4.00, 4.10, 4.30, 75.40p.m. DIMANCHES
97.45, 845, 0.152 m.

Lees trains luissent Ja Middlesex Street Station
P Lowell, oorame8
our Boston, 7.08, #7.19, #7.30, *7.38, #748
#3 51, 94.35 *0.58, a. m.; *12.16, *4.20,
25 31, #6 44, #8 05 p. m. Dimanches, *7.17,
*T.80,*020 a m ; 8428p m

Pour Woburn—8 30, 7 16, [ty 11.00 à. m ;
1,35, 4 50, “85.84, 88,05 p. m. Dimanches
845 a. ra : $428 p. m.
IF*Lxpress, §Northern Depot only. TVia

Bedford.
Pour Lawrence—6G.00, 87.38, 10.00, 11.00
a m.; 1.25, 2.10, 4 45, 5.50 p. m. Diman-
915a m.; 715p m.

Pour Salem et antres Stations—§ 7.38 à m.;
125, 5.50 p. m. Via South Lawrence, 6.50
am
JFLes heures données plus bas sont du

Northern Depot.
Pour Ayer Junction et antres Stations —T.15,
won; 12.00, 5.10 et 5.49 p. m. Dimanches
2145p m.

Pour Amherst, Milford et Wilton—09.14a m.:
12,57, 347, 5.44 p. m. Dimauches 2.00
pm.

Pour Greeufield, Peterboro’, Bennington,
Hillsboro’ et Keene—9.14 à, m. et 3.47 p.
m.

Pour Nashua Manchester et Concord— 8.28,
9,14, 9.43 a. m.; 12,57, 1.47, 8.47 (5.04 Na-
aha seulement), 5.44, 6.23, 7.58, 8.27 p.m.
Dinanvhes 10,09 a. m. & Nashua seulement,
206 60, 7.57 p. ra )

Pour Perweonk, Frankliu, Lebanon ot White
River Junction—-9,14 a m.; 1.47, 8.47,
FT5T, 8.27 p. m,

Pou Winner, Bradford, ‘Sunapee, Newport
(N. 11), Claremont ot Claremont Junction
9.45 a.m. ; 1.47 p.m,

Pour St Johnsbary et Lyndonville, vis Wells
River{45 à. ma. ; 1.47 et 17,57 p. m.

Pour Montpelier, Montréal, Essex Junction,
Burlington et St Albans, via Central Ver-
mont--8,43 à, m. ; 1.47, 17.57 p. m,

Pear Montréal et Québec, via Montréal et
Boston Air Line---9.43 à. m. ; 17.57 p. m.
Quenec ExrrEss via White River Junction
1,47 et 8.27 p. m., tous deux journaliers, le
dimanche excepté.
tJOURNALIER POUR MONTREAL.

Jas. IT. FURBER, Ger, général.
lp. i. FLANDERS, Agt gen. des passagera,
d. F. FHILIPI'S, Agt gen. Division ouest,
C. E. PAIGE. Agt gen. Division sud,

C. ROUSSIN & CIE
Pharmaciens

En de Cabot et Sole Si

Prescriptions remulies avec soin.

PHARMACIE .". CANADIENNE,
1 Aiken St. Coin de Cheever St

LOWELL, MASS.

NoTE.—C'est l'endroit où vous devez aller pour
faire remplir vos prescriptions médicales.

LA PHARMACY FRANCAIS
—- ENCOIG. DE —

CABOT et MOONY

Deuianre &

Dr CHENOTTE

PIHARMACIEN,

Coin de Merrimack & Cabot Sts,

LOWELL, MASS.

ZEPHIRIN LORANG.R,

 

 

 

St.

Ore Peu

 

 

 

Seul Laitier Canadien a Lowell.

Mass:

Satisfaction Garantie.

811 2—}an.

0 - BUREAUDE «

Consultations et Agence de Collections
ED. VINCELETTE.

81 CENTRAL Street.

(Bureau de l'hon, J Crowley.)

Hevreatle Burean: Tous les soîra, les mercre
diset jeudis exceptés, rle 7.30 hra À 9 hra

 

janadiens de Lowell !
N'oubliez pa de faire visite à

Barton & Loranger
TAILLEUR

STAPLES’ BLOCK, RUEl'ALMER,

avant de donner votre ordre ailleurs. Ces micas
sieurs, supérieurs dans le métier, déflent ta com-
pétition 5-7-92-1 an.

Albert Wheler&Co
#3 TILDEN ST.

Importateurs et Marchands de

Liqueurs
Etrangeres et Domestiques.

FELIX MAR: HAND
Barbier, Coiffeur.

COIN DE CABOT ET MOODY Sts.
‘Ouvriers de première classe, satis-

faction garantie à tous. Prix rnisonna-
ble. 28-92 1 an.

CHARBON
Donnez vos ordres mains

tenant et ayez votre CHAR
BON pendant que les PR/X
sont

CALLAMAN & SANBORN
8 BAIDGE Street.

 

 

 

NOUVELLES DES ETAT

NASKRACHUBETTS,

SramvarieLo
Jabu Carney de cotte villegeres toute une

sensation dans ls cour criminelle, après
avoir été gratifié d’une sentence de deux
sns de prison pour vol avec effraction.

Il s’élança sur son compagnon qui avait
témoigné contre lai et essaya de l’étrangler.

Pour cette nouvelle vffense, le juge May-
nard augmeuta ss punition et le con amna
À trois ans de prison d'Etat.

—Ïra B. Powler de Holland fut suse
condamné à 8ans de prison pour ascaut
Infâme sur sa jeune fille de 12ans,

WEBSTER
William King, co tremaîlreà la’ manu-

facture de laine de Sister, eut le bras saisi
dans l'engrevage d'une machine et avant
qu'il ait pu le dégager dix pouces de chair
et d'os avaient #t¢ enlevés de son bras.
Avee une force -urhümaine, il arracha son
bras do l’affreuse machine, qui l'avait ainsi
mutilé. King était au service de la com-
pagnie depuis 20 ans et c'est le premier

accident qui lni arrive. Dr FP. A, Brown
tut aussi appelé et lui prodigue ses soins,

GLOUCESTER

Henry A. Burnham, un des plus  émi-

nents et des plus riches citoyens de cette
ville, mourut cette semaine après une ma.
ladie de quelques heures, ls diabète, qui
l’enleva dans la 58me année de son âge.

Il était né à Essex et vint ici ily a 30
ans, s'engageant dans plusieurs entreprises
commerciales qui lui valurent une belle for-
tune, estimée à $200,000.

Il avait des parts dans plusieurs riches
associations financières et appartenait à un
grand nombre-de sociétés de bienfaisance.

ATTLEBORO

 

Edwin Perry de Perryville, s'est enfai,
dit-on avec $1,000, qu'il venait de toucher
À une banque de Providence.

lly a environ un an, Ja raison sociale
Charles et Edwin Perry, fit faillite et offrit
A ses eréanciers 25 p. c.

La compagnie, depuis quelque temps, a
eu beaucoup de trouble avec diflérentes

banques qui ont placé de grosses hypothè-
ques sur ses propriétés,

Les amis de Derry croient que sa raison
est affectée,

Iowa
CRESTON

Un meurtre atroce eut licu, ces jours der-
niers, sur une ferme près de Prescott. Wil.
liam Coons, au retour de l'onvrage, trouva
sa femme liée à son lit avec un trou de
balle à la tôte. Sa petite fille gisait aussi
surle lit, le cœur percé d'une balle, Mme
Coons avait Clé évidemment assaillie et
ensuite assassinée. Coons soupçonna de
suite son neveu, un garçon du nom de Jo-

sph Dooley, âgé de 19 ans, qui avait été à
son service et w’Ctait enfui avec sa voi-

tare. Dooley s'était procuré un revolver
quelques jours anparavant, Dooley sera
sans doute repris et on parle de le lyncher.

 

CONNECTICUT
GROSVENORDALE
Un sérieux accident est arrivé dans

la chambre de tissage du moulin No 1 ces

jours derniers. Une jeune canadienne du
nomde Gandette, âgée de 13 ans, était ne-

envéo à s'arrangerles cheveux,quand enles
ejetant en arrière, ils furent saisis dans la

oue d'un arbre de couche et la malheureu-

se fut en un instant enlevée au plafond et
rejetée eur le plancher avec violence, Dans
sa chute elle se cassa un bras à deux en-
droits, Sa chevelure qui était très longue,
avait été complèment enlevée de sa tête et

son épaule droite s'était disloquée dans le

r

T

geance ot une petitesse dignes d’éloge,

un char spécial à Ja disposition du révérend

pour saluer Mgr Taché.

NOUVELLES BU CANADA

L'ELscrion pa BEAUNARNOIS

Mont: éal.—La Intte ve commencer inces-

samment à Beauharnois,
Les libéraux se réuniront probablement

lundi pour se choisir un candidat.
Les conservateurs ne feront pas de con-

vention, car ils ont trois candidats sur les

range,
Le candidat ministériel est le Dr Jos.

“odier 91° rst parti pour ce comté afind'or-

~aniser soélection.

Ilest très probable que M. Lestin,
Bergevin et W. Poitras seront candidat
quand même,
La nomination est fixée au 23 courant et

le erutin aura lieu le 30.
UN SUICIDE HORRIBLE

. Chateangnay.—Mardi, un jeune cultiva-

teur À l'aise de St-Antoine Abbé, comté de
Chateauguay. s’en alla comme d'habitude
dans son champ pour achever les semailles,
Ce jour-là, ilse servait d'un hoyau pour
compléter le nivellement de sa terre,
Après avoir travaillé pendant quelque

temps, il détacha ses chevanx et les condui-
sit près d’un gros arbre situé vers le milieu
de son champ. Arrivé là, le cultivateur
attacha une corde solide autour de l’arbre,

puis il s’étendit par terre, les pieds tournée
dans la direction de l'arbre, et, prenant

l'extrémité libre de la corde, il ligotta so-

lidement ses deux pieds. Cela fait, il se

passa autour du cou une corde à nœud cou-
ant dont il assnjettit l’autre bout au ero-
chet du grand bacul. Ses préparatifs de
suicide terminés, il fit partir ses chevaux.
Le malheureux a été étranglé et presque

décapité.

C’est le père du suicidé qui a découvert

le corps de sonfils, au moment où il reve-
naît de travailler dans un bois voisin.

Onignore quelle est la cause de ce sni-
cite,

 

 

UN TRISTE AccIDENT

St Termas.—Jendi dernier, un bien triste

accidentest arrivé À notre concitoyen, M.
Joseph Legduet dit Deslauriers. Un cheval
qu'il dételait. Ini à lancé des coups de pieds
dans la fieure. Il à été ramassé sans con-
naissance, Ja mâchoire fracassée.

M, le Dr Pagé a pausé lez nombreuses
blessures et croit que son patient ne sera
bien que dans deux ou trois semaines.

Mons AUX DENTS

Ste Scholastique.—M. Adolphus Lebrun
a Été victime d'un pénible accident mardi
après-midi : il a en l'épaule fracturée. Son
cheval était arrété devantle magasin de M,
Arthur, à Belle-Rivière et dans la voiture

étuient sa belle-mère et un enfant de trois
ans. Le cheval ayant eu peur, M, Lebrun

santa à la b:ide pourle retenir, mais la bête
fit nn sant violent, Jança notre homme sur
la clôture et continua sa course à l'épou-
vante sur un parcours de deux milles,
La femme et l'enfant n’ont. reçu aucune

blessure bien que celle-là ait été précipitée
en bas de la voiture,
V'Excureion Episcopal DE LA CoLON-

BIE ANGLAISE

Montréal.— Le révérend Père Lacombe,
l'apôtre de Nord-Ouest, est arrivé ici. Il
assistera an départ de l’excursion épiscopale
A In Colombie Anglaise.

Le départ aura lieu le 16 du courant, le

scir, à 10 heures, et le voyage se fera par le

Pacifique Canadien.
L’honorable juge Routhier fait partie de

l'excursion et fera la relation des épisodes
de cet intéressant voyage.
Le Pacifique Canadien, avec une obli-

mis

Père.
Les visiteurs arrêteront à St Boniface,

Le vénérable

chaine.

MAINE
Bipverornp

ehoe subi en frappant le plafond. Il cs

douteux qu'elle survive à 8s blessures.
Fille devait se marier la semaine pre-

lforace Woodtman, un éminent homme

d'affaire et un inventeur distingné, mourut
à Saco, cette semaine, âgé de 52 ans, Il

laisse une femme, un fils et une file,
M, Woodman était natif de Hollis, et

pendant nombre d'années fui président de
la Saco & Biddeford Gas Light Co.

11 était aussi l’inventeur de plusieurs pa-
tentes pour les machines à coton. qui lui
permirent de réaliser une grande fortune.

——meas

CAROLINE DU NORD
HARRIMAN,

 

M. Samuel Owens, de Tennessee, a eu

sa possession un object très rare et parle

fait très précieux, un coussin en soie sur

lequel est. brodée la carto de Ju Caroline du
Nord. Cet ouvrage, fait à l'aiguille, est de
la grand'mère de M. Owens lorsqu'elle était

à l'académie de Ralvigh, à l'âge de 14 ans,
Cette carte représente parfaitement. le

comtés, rivières, ete, de cel Etat.

Ce petit chef-d'œuvre «l'aiguille, date de

1819 ct a par conséquent 73 ans,

La jeune fille qui {travaillait si artislique-
ment à l'aiguille est devenue plus tard Mme

Harriet B, Harden, Le cous:in sera exhibé
A Exposition Univesselle,

RALEIGN
Lo fléau de chenilles qui, il y a un an,

menaça toute la partie sud de ce pays, a
fait de nouveau son apparition cette année.
Elles sont en nombre si considérable

qu'elles couvrent la voie ferrée sur_un par-
cours de piusieurs milles, et forment une
couche d'un pied et plus d'épaisseur. Les
trains en ont écrasé des milliers, mais le
fléan s'avanco comme une armée à travers
les comtés de Columbus, Bladen ct Robe-

son. Les arbres ont été dépouillés do leurs
feuilles ct les récoltes sont fortement me-
nacées.
 

— Si une femme veut engraisser

vite el se guérir de la maladie si com-

mune i sou sexe, jouir d'une Ponne

santé et aimer la vie, nous lui con

seil'ons d’essayer une bouteille du

Ré gulateur de la santé de la Fem-
me-” du Dr Larivière, Manville, RI.

à qui vous pouvez vous adresser.

Aussi 2 vendre dans toute bonne phar-

mscie. En achetant une ‘Female

Porous Plaster” du Dr J. Larividre,
le meilleure emplâtre pour la femme

vous aurez tous les renseignements

concernant le “Régulateur.” Prix
25 cents.

Pour toute information, écrivez au
Dr J. Larividre, seul propriétaire
Msnville, Rhode Island.

Parts a vendre.

ie de coms.
rovident As

 

Smits de 14 compa
traction Granite State sociation sont à vendre Delle O
Bélanger, modiste, no. 215 ras Mario.’
W. Manchester 9014 n

archevêque accompagnera les touristes. Le
train fera arrêt à Régina, de là on se ren-

dra à Prince-Albert, où on passera le di-
manche en compagnie de Mgr Pascal et de
ses missionnaires, puis on reviendra A Cal-

gary.
De grandes réceptions attendest les visi-

teurs À ce dernier endroit. On y célèbrera
les fêtes de l'Ascension par des offices pon-
tificaux dans la nouvelle et belle église de
Sainte-Marie.

Après ces fêtes, on touchera à l>dmond-
ton et à Saint-Albert, où l'on rencontrera

Mgr Grandin, évêque de St Albert, ses pro-
tres, ses colond et les Métis, Ce sont les

successeurs de ceux qui, depuis 60 ans, ont

été les propagateurs de l'Evangile dans ce
qui constitue aujourd’hui Manitoba et le
Nord-Ouest.

De Saint-Albert l’excursion se dirigera
ria Calgary à Kamloop, C. À., où l'on pas-

sera deux jours pour prendre part an grand
congrès Eucharistique des sauvages catho-

liques de ces pays. (‘e congrès à été orga-
nisé par Mgr Dusieu et ses missionnaires
pour les différentes tribus des Montagnes
Rocheuses.
La fête promet d’être des plus grandio-

se. Chaque tribu sera présidée et dirigée
par son propre missionnaire et ses chefs.
Au milieu des exercices religieux, il y
aura de grandes processions le jour et la
nuit, avec flamb aux, musique instrumen-

tale et cavalcade, Un grand nombre de

{albleaux vivants qui représenteront une
dizaine de scènes do ln passion de Jésus-
Christ, seront probablement la partie la
plus intéressante de cette magnifique dé-
monstration religieuse que feront les satva-
ges civilisés par nos Pères Oblats,
À près ces scènes imposantes, l'excursion

se dirigera vers New-Westminster, Vancou-
ver et Victoria. LA aussi, les visitenrs peu-
vent s'attendre}d une chaleureuse réception,

C'est alors que s'opérera le retour direct A
Montréal.

Le public apprendra avec plaisir que no-
tre grande compagnie du Pacifique Cana-
dien fait tout en son pouvoir pour venir en
aide au Révd Père Lacombe, afin que ce
voyage extraordinaire soit un suceès sous
tousles rapports.

Voici la liste des visiteurs: Sa Grâce Mgr
Duhamel, avec son assistant le chanoine
Bélanger; Mgr Laflèche, avec le Révd M.
Marchand; Mgr Lorrain, avecle Révd M.
Séguin, de Montréal; Mgr MeDonell; Mgr
Brondel, évêque d'Hélèna, Montana: Mgr

Grouard, avec le Révd Père Royer; Monsi-
gnor Hamel, de l’Université Laval, comme

représentant du cardinal. avec le Révd M.
Marois; M. Maréchal, vicaire-général, re-
présentaut de Mgr l'archevêque Fabre,
avec le Révd M. Auclair; Révd M. Rou-
leau,curé de Rimouski, représentant de Mgr

Blais; Révd M. Declair, curé de St-Joseph,
etc.

L'archevêque de Sait-Boniface, comme
président de l'Excursion, sera assisté par
son grand-vicaire.

ACCIDENT AU “ QUENEC ”

“Quebec” descendant de Montréal À Que-
bec, à éprouvé quelques avaries, à Trois-
Rivières, Un steamer chargé de charbon était

Trois-Rivières.—Hier matin, le vapeur.

! amarré au quai à Gagnon, lorsque le “Qu’-
bec” arriva. Dans un mouvement de reoul
le vapeur heurts es poupe sur le charbon-
nier, Ba deuxième galerie « été écenséeet
d'autres dommages asses considérables ont
ôté causés aux bastingages.
Le steamer a aussi été quelque peu en-

dommage. 388 iH# 3NGBRE
On comprend que le choo produit par
cette collision à évellé les passagers qui ont
Été pendant quelques instants en proie à
une panique, mais forent bientôt rassurés
par le capitaine et l'équipage. .
Le vaisseau a pu continuer sa route à

Québec,
Les Mixes DE NicKEL AU CANADA

Montréal.—Le Canada, qui possède de
riches mines de nickel, se fiatte d’arriver à
dominer l’industrie des constructions nava-
les par suite de l'emploi prochain de l'acier
nickelé pour les carènes de navires. Dans

une lottre d’Halifax (Nouvelle-Kcosse), un

armateur anglais, M. Peter Imrie, déve-

loppe les considérations sur lesquelles cette

espérance est fondée. Il est prouvé, dit-il,
que l'acier mélangé avec de 8 à 5 p.c. de
nickel a une force double de celle de l’acier
ordinaire : de plus, il ne subit aucune corro-
sion par l’eau de mer et ne se Couvre pas

de coquillages. Les carènes construites
avec ce métal composé n'auront donc pas
pas besoin de nettoyages. D'un autre côté,
puisque l’acier niekelé est ylus fort que
l'acier ordinaire, les navires pourront être
construits plus légèrement et leur force

motrice, ainsi que la consommation de
charbon, sera moindre pour la même vi-

tesse.

L'acier nickelé semble donc appelé, à
bref délai, à remplacer l'acier ordinaire

dans les constructions navales, et probable-
ment aucun autre métal ne pourra euntrer

en concurrence avec lui. L'emploi du
nickel devient ainsi une nécessité, et le
pays qui est en situation de produire la
plus grande quantité de ce métal est desti-
né à dominer l'industrie des constructions
navales. Orle Canada possède une éten-
due illimitée de terrains riches en pyrites
contenant du nickel, depuis le lac Supérieur

jusqu'au Labrador. Des experts déclarent
que le Dominion pourrait fournir par an,

un million de tonnes de nickel pendant une
période de temps indétinie.

PROFESSION RELIGIEUSE

Vallyfield.—La semaine dernière, Mon-
seigneur Emard, évêque de Valleyfield,
s’est rendn au convent des Sœurs Grises,

rue Guy, Montréal, pour y présider une
profession religieuse.
Neuf novices ont prononcé leurs derniers

vœux, Au nombre de ces dernières se
irouvait Dlle Hermine Bourgeault, en reli-
gion Sœur Nadeau, fille cadette de notre

vieil ami M. F. S. Bourgeault, maître de

poste de St-Anicet,
Le sermon a été douné par M. l'abbé

Chevrier, P. S. 8.

Une douzaine prétres et plusieurs reli-
gieuses des différentes communautés assis.

taient à la cérémonie,
La chapelle était remplie d'amis de la

communauté des Sœurs Grises et de parents
ot amis des nouvelles professes. Messieurs
les abbés Auclair, curé de St Amecet, Beau-
bion, euré du Sault-au-Récollet et Latulippe
chapelain du couvent de Lachine, enfant de
lu paroisse St Anicet et ami particulier de
famille Bourgeault, étaient au nombre des

prêtres présents,
M. Bourgeault n’a que deux filles et tou-

tes deux font partie de la communauté des
Sœurs Grises. L'aînée Sœur Bourgeault
est actuellement supérieure de l'hôpital de
St Boniface, Manitoba.

LA PROPAGATION DES ESPECES

Montréal.—11 est des espèces qui ne ris-
quent pas do disparaître de lasurface de Ja

terre.

Les sangsues etles araignées,par exemple
qui pondent chacune 107 œnfs ; la mouche,
144 ; la tortue, 1,000 ; la gre:ouille, 1,000 ;

la crevette blanche, 6,000; l’escarine tul-
gaire, 10,000 l'acarins de la gale, 50,000.

Les amatours de poissons peuvent aussi
se tranquilliser, car une perche de 100
grammes donne 9,943 œufs ; un éperlan de

25 centimètres en à 25,111 ; le hareng pond

36,000 œufs ; la carpe, 312,000; la tanche,

383,000; Ia sole, 1 million ; le gardon,

1,130,000 ; lu plie, 1,357,000: l’esturgeon,

3,000,000, la morue, 9,444,000.

Les homards quoique moins prolifiques,
ne restent pas en arrière ; d'après certains
observateurs, un homard pond 12,000 œufs;

selon d’autres, 21,000.
 

Aux Dames

Métiez-vous des pharmaciens qui vous

offriront un Régulateur de la femme et

vons diront qu'il est aussi bon que le

“Régulateur de la santé de la femme du

Dr Larivière. Ce sont des imposteura

qui, vu la grande popularité de mon mer-

veilleux remè:le. se servent di même nom
pour vous tromper et faire un plus fort

profit à nos dépens! Ma marque de com-

merce est. enregistrée à Washington et je
vais avoir soin de ces honnêtes geus-ià,

Refusez tout Régulateur qui ne porte

pas le nom du Dr Larivière, Manvilie R.

I, Demandez aussi les Female Porous

Plasters du Dr Larividre, Ce sont les
meilleurs emplâtres et les seuls qui soient

employés dans les commnnantés rellgieu-
ses et les hôpitaux. Le Boston Ecclec-
tic Hospital emploie le Régulateur de la

santé de la femmeet les Female Porous

Plasters du Dr Larivière et les médecins
de cet Hopital certifient que ce sont les
meilleures préparations qu'ils ont emplo ,

yées pour leurs femmeset filles affectées
de la maladie st commune aux femmes.Ils
emploient anssi le Régulateur pour forti-

fier les nerfs et le sang, relever les forces,

arrêter toute douleur, donner appétit et

faciliter la digestion. Pour toute infor

mation, écrivez au Dr J, Larivière Man
ville R. I, Plasters 25 vents. Régulu-
teur $1.00 la bouteille, aix bontteilles pou

$5.00
 

NOUVELLES DE LOWELL
Un Candidat Probable

On mentionne le nom de M. l’échevin
Varnum comme candidat probable à la 14-
gislature, cette automne, À le place du re-
présentant actuel, l’hon. Bartlett, qui en est
a son second terme.

 

 

En Excursion

Ce matin, plusieurs voitures chargées
d'enfants d'école sont parties de Central-
ville, se dirigeant vers les lieux d'excur-
sions des alentours où ces jeunes enfants
vont ceuillir des fleurs do mai.

Ils étaient tous munis de provisions pour
la journée,
te

Nalesance »

Ces jnurs derniers, l'épouse «de M. Ma-
gl ire Pratt, un fils, Parrain ct marratne,
M. et Mme Joseph Brodeur.
L'enfant a reçu au bapteme les noms de Joseph Frédéric Ovila.

La mère et l'enfant s° portent à mer-
veille.

  

Personnels

Mme Marie-Louise Demers, de Haver-
hill, Mass, est en promenade on cette ville.
et est descendue chez M. J. T, Fontaine-
Bon amusement.

—Mme Armand Rainoourt, de New York,
ost de passage en cette ville, en visite chez
des amis.

  

Nouveaux Officiers

Les directeurs de la compagnie du Lowell,
Lawrence & Haverhill Electric Railroad se
sont réunis, hier, et ont élu M, George IT.

Campbell, présideut et M. A. A. Frazier,

secrétaire et trésorier. Ils ont aussi accepté
le rapport du comité des règlements et coux-
ci ont été adoptés.

 

Contre les Auberges

Plusieurs ministres protestants et un cer-
tain nombre de nos concitoyens bien con-
nus se sont réunis, hier aprèe-midi, dans les
salles de la Ÿ. M.C. A.,etyont jeté les
bases d’une nouvelle société dont le but est
de faire la guerre aux auberges,
Le Révd, Hugh Montgomeryest à la tête

du mouvement et si le zèle de cette nouvelle
ligue no se ralontit pas, les aubergistes
n’ont qu’à se bien tenir.

 

La Brique du Bureau de Poste

M. Frank Dowst, de là maison Head &
Dowst, de Manchester, et M. C. F. Morrell,

ealssier de la National Bank of the Common.
wealth de cette méme ville, sont venus à

Lowell hier.
M. Dowst est le constructeur du bureau

de poste de Manchester,
11 est allé examiner les travaux qui se

font à notre bureau de poste projeté et n’a
pu s'empêcher de s’écrier : “ Nous n’avons

pas le droit de nous servir de brique de
cette qualité pour notre édifice,”

Manchester a un beau bureau de poste.
—œ__

Les Deces en Avril

Lesecrétaire du Burean de Santé vient
de soumettre son rapport de la mortalité
pour le mois d'avril dernier,

Il ya eu 184 décès, soit une proportion
de 27.44 par mille de population. De ce
nombre, 62, soit 34 par cent, la proportion
ordinaire, étaient des enfants d'au-dessous
de5 ans.

Cinquante-cinq cas ont eu lien parmi les
Canadiens, 48 Irlandais et 18 Anglais.

Parmiles principales causes de mortalité
la consomption a fait 24 victimes, la pneu
monie 20, la maladie de cœur 17, il y à six

décès causés par accidents,
Au nombre de cas de maladies contagien-

ges rapportés au bureau, il y en a 26 defiè-
vre typhoïde, 21 de fièvre scarlatine, 3 de
rougeole et 1 de diphtérie,

 

A LA SALLE ST JOSEPH
 

Une Jolie Soiree au Profit des Pauvres

Une des plus jolies soirées que nous
ayons, eues à Lowell sera donnée à la salle
de l'école St Jeseph, dimanche en huit, le

22 mai courant.
Le magnifique programme qui a été exé-

euté avec tant de succès, à la salle Tun.

tington, le 9 courant, sera en partie répété.

Les enfants joueront AL Uluspecteur et

une nouvelle comédie qui est aussi bonne,

sinon meilleure.
Les profits de cette soirée sont destinés

au fonds de secours des pauvres,
Encourageons cette bonne œuvre!

——_—_

EST-CE UN INFANTICIDE?

 

Le Cadavre d'un Enfant Trouve daus une

Fosse d’Aisance

Les employés de T. F. Fay étaient à vi-
der une fosse d'aisance, hior après-midi, en

arrière de la maison portant le numéro 155
rue Adams, quandils ont fait une trouvail-

le inattendue.
Aune couple de pieds de profondeur ils

ont trouvé le cadavre d'un enfant bien con-
formé et qui s'était assez bien conservé.

La police a été avertie,
Les détectives Hayes et Laflamme ont

été chargés de faire des recherches, mais
jusqu'à présent tous leurs efforts ont été

vains,

 

Vingt-Sixieme Auniversaire

Ces jours derniers, il y avait fête à la ré-

gidence de M. Baril, au No 20 rue Austin,

Un grand nombre de parents et d'amis s’y
étaient réunis pour y feter le 26ème anni-
versaire de naissance de Mme Baril.

Mlle Véronique Lippé, profitant d'un
moment que tous Jes les amis étaient réunis

autour de la héroïne de la fête, Savanca
vers elle et lui lut une magnifique adresse

de circonstance,
M. Joseph Sylvestre qui s'était tenu à

distance présenta ensuite de magnifiques ra-
deaux à Mme Baril, qui, malgré s& grande

grandesurprise, sut trouver de Lonnes pa-
roles pour répondre à ses amis qu’elle invita

à passer la soirée chez elle.
Do nombreux rafraîchissements furent

servis, il y eut chant et musique ct la soirée
se passa on ne peutplus agréablement.

Us Ant.

 

Quand On N'a Qu'un Habit

Les personnes qui ont passé près du ma-
gasin do M. J. M. Storer, sur le bord de la

rivière, jeudi après-midi, ont été témoins

d’une scène originale,
Un jeune homme d'une vingtaine d'ar-

nées était descendu sur la grève et s'était
délibérémentjeté à l'eau après s'étre pres
que complètement déshabillé.
On allait se précipiter à son sccours,

quand on s’'aperçut bientôt que c'était nn
bon nageur et qu'il ne courait aucun dan-

ger.
Après un bain rafraîchissant, il vint pren-

dre sa chemise qu'il avait laissée sur la grè-
ve et la lava avec soin ; puis ses pantalons
subirent la même opération. Quand son
lavage eut Cté fini, il sortit, se couvrit les

Gpaules de son pardessus, étendit sonlinge
pourle faire sécher et attendit.

Unquart d'heure plustard, il se rhabilla
et partit frais et. dispos.

Assemblées Annuelle

Les actionnaires de Ja Lowell Coopera-
tive Bank se sont réunis, hier soir, dans les

salles de la Chambre de Commerce pour
tenir leur assemblée annuelle.

L'élection des officiers a donné le résvl.
tat suivant :

Président, Artemas B. Woodworth ; vice.
président, S. Russell Kitchen; secrétaire,
Geo, W. Batchelder ; trésorier, Daniel A.
Eaton; directeurs, Goo. W. Brothers, G. 8,
Bickford, T. A. Byam, J. O. Gulline, Jas,
Murkland et Charles I. Burtt; auditenre,
L. F. Paulint, A.J. Murkland et L. J.
Jewett. fe rapport du secrétaire indique une
condition des plus prospère. Les profits où
futérêts par parts ont été de 7 070 pour le
premier semestre et de 615 op pour le der.

 

Il y  wotuellemet 591 actionnaires et
4,089 parts.

LES PARTIES HIER.

Les Loweils Hempertent uno Mouvaile Vie
taireæÂ Woonsesket Soulement (Le Club
Local Gagne,

La pluie qui avait empêché les Lowells
de jouer depuis deux jours leur a permis
de prendre un repos qui leur a fait du bien.
Us ont joué à Lewiston, hier, et ont bien

débuté. Dans la première innning, ils ont
fait deux points, puis un autre dans la se-
conde, Le club local n'a réussi à faire un
point qu’à la sixième et un autre dans la
suivante. Les Lowells n'ont pas eu besoin
de jouer ls neuvièine. Lowells, 8; Lewis

tons, 2,

A Salem, le club local s’ost aussi fait

battre par les Portlands, ne réussissent à

faire un point qu’à la dernière inning.
Portland, 7 ; Salems, 1,
Les Manchesters ont joné à Pawtucket

et ont gagné facilement dès la première in-
ning. Manchesters, 5; Pawtuckets, 2.

A Woonsocket seulement, le club local a
défait le club étranger, hier. Les Brock-
tons n'ont fait des points qu'à la dernière
inning. Woonsockets, 4; Brocktons, 2,

 

—__-2-<e-+———miet

Intentions de Maringe

Pour la semaine finissant ls 18 mai 1802:
Frank Dolan 31, Esther Herson 30.
Charles Abrahamson 25, Carolina Ander-

son 21,

Edward J. McArde!l 21,

1.

Arthur Genest 21, Dina Gauthier 22.

29se,

Annie Curtin

Adelard Sylvester, Adeline Cantin

1x,

Thomas Robert, Menomenee, Mich., 24,

Jostphine Beauclere 21.
Patrick Beaky 23, Bridget Culinane 26,
Felix Bradley 35, Mary McMahon 88.
William F. Mahoney 25, Mary I. Leed-

ham18,

1enry Jendreau 24, Victorine Rauenells

1,
Charles Feeley 21, Bridget O'Brien 21,
Edouard Côté 22, Aunie Racicot, Gil-

bertville 22.
George W. Thormber 26, Mary E. Don-

nelly 25.
Barnet Zinberg 21, Annie Cohen 19.
Charles McCarthy 24, Mary White 20.

Patrick O'Brien 24, Bridget Duggan 23.
Michael 11. Sullivan 30, Uelena O'Sulli-

van 25.
Henry Raymond 21, Maggie Ford 25.

 

Y A-T-IL EU ASSAUT?

 

Une Etrange Histoire nous Vient de Central-

ville

Plusieurs de nos confrères de la ville pu-
blinient, hier, les détails d’un odieux atten-

tat commis, jeudi soir, sur une jeunefille du
nom de Edna Laura, à Centralville,
Sur la foi d'une dame Badger, qui réside

pris de la rue Twelfth, on a circulé toute

une histoire,
Cette dame disait qu'elle avait. vu la jeu-

ne fille plus haut nommée aux prises avec
deux individus. qui l'avaient baillonnée et

assaillie,
Quelqu'un ayant entendu ‘ses cris, avait

couru au secours de la donzcile et ses as-

saillants s'étaient enfuis,
Lapolice a fait une enquête et la preuve

ne zaurait justifier l'arrestation de qui que
ce soit. .
La jeune Laura a dit que, le soir en ques-

tion, elle était allée aux salles de l’armée du

salut et qu'un de ses amis, Charles Fuller.

I'avail conduite chez elle.
Enpassant. près d'unlot vacant, deux in-

dividus s'étaient jetés sur elle et Fuller se

serait enfui.
Les ineonnus l'avaient alors renversée

sur le sul eta*suillie. Cependant, chose

étrange, elle a refusé de porter sucune
plainte et déclaré qu’elle ne voulait pas pa-

raitre en cour,

À toutes les questions qu'on lni a posCes,
elle répondit en souriant et il a été impossi-
ble de s'assurer de la véracité des laits.

La jeune fille tait employée commoser-
vante chez l’échevin Puffer, mais celni-ci

l’a renvoyée hier, parce qu'il trouvait sa
conduite plus que lonche.
 

CHEERFULLY SAYS:

If you have Children, our ex-
perience wili interest

you, for

Groder’s Syrup
SAVED OUR BABY'S LIFE!
This baby is almost two years old. Last

spring lie was cutting his teeth, and, as every
child ix at such a time, wns more or less

 

troubled with fever and sonsipation He
was ver

aiek R S chlid.
We called in two physicians, and they both
told ne that the trouble bad all fone up to his
head, and that the chances of bis getting well
were against him. During that day Mr.
Groder happened tocal) on us and assured us if
wu would give our
baby his yru
that It would get well, as he had much experl.
encr of the kind, so we concluded to try it.
We commenced to give it to him at night, ac.
cording to the directions, in small doses, every
hour until it moved his bowels. The next
morn ing
he was

very much better, and kept improving by the
use of the Syrup until he got to be as you see
him to-day, à picture of health. We would
not think our children were protected if we
did not have a bottle of this Syrup én the
house, for they will
take that when they
refuse to take anything else. Îtis far euperior
to any o: her preparation known, and J recom-
mend it in the highest terms to all mothers.

Yours Respectfully,
Mis. FRANK KE. NADAU.

411 patent medicines are sold under the old,
old chestnut, “Nocure, np
pra But did yon ever
now any one getting their money back? No

compnny backs up its statements with a
printed gunrantee ns we do, that your denler
whit «ign, to give Tn satisfaction or refund
me money. Call for Groder’s Botanic
ys pain

Syrup. CH iLDREN. Kine
enuine without bearing our trade mark —the
aver.

The Grocer Dyspepsia Cure Co.,
WATERVILLE, ME. U. 8. A.

 

 

NEUMATION AND
. KIDNEY compLunY

Cured

BB. DANS VIGETARLE RENIDY
AY GroversollGndavaiA. ++ 
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Bostonx Branch % Shoex Store,
Voyez nos Prix of Examines nes Merçhondioss, 7

: | a

 

 

 

 

DE TE PE

Bottines d'enfants à 25c. Rettines d'enfants à 20c values 50s. 4.
Bottines d'enfants à @9c, valant V0c. Bottines de fillettes à 809, valent $1. $.
Bottines de fillettes à $1.17, valant 9150.  Bottines de Damas b $1.87, velant
Bottines de dames à $2 69, valant $8 50. Chansonres d'hommes à valsné .
Belles chaussures en veau de trois genres différents. Venes les voir, elles

$2 60 nous les offrons à 8187. Nos chauseures pour hommes valans 98-50 pour if ie
w vaVous éparguez de l'argent en venant nous voir. : .

Chaussures Tennis pour Bieyclistes et Jouenrs de Rese-Ball,ole. c
de 36e en montant. ol )

Boston Branch Shoe Store,:=
- tral et A i

G. BROUSSEA
Autrefois chez O MATHIEU, informe ses nombreux aml

canadiens qu'il tient un

Magasin General d’Epicories
—— AU ——

No. 184 FRIEND Street,
BOSTON, MASS,

A quelques pas de chez O. Mathieu,
agent pour la vente de billets de chemin e fer pour le
Canada et | Ouest par la grande ligne du Pa que Canadien
et du Boston & Main qui se relie au Central Vermont à
White River Junction et au Grand Tronc vza Passumpsic à
Sherbrooke.

294-MERRIMACKSi-294
Lavallée & Mailloux,

Orfevres et Bijoutiers

LES PLUS POPULAIRES DE LOWELL.
Assortiment général de Montres en or et en argent, bi-

jouteries, Argenteries, Lunette, chaînes, Médaillons,etc.

Specialites
Réparations et nettoyage de montres et de bijouteries.

    

   

 

    

  

 

  
   

   

  

  

  
  

   
  

   

   
  
   

 

   

    

 

  

  

  

   
  

   

   

      

  
    

   
   

  
  

    

   
   
   

      

 

   

   
   

  

   

  
  

   
    

   
   

    

    
   

  
  

   

  
 

 

qu'il est aussi |

 

 

Satisfaction à tous; ouvrage sans reproche.
420.02.

AVANTAGESIMMENSES OFFERTSAUXGENS
DE LOWELL ET DES ENVIRONS.
Quonse le dise !

E. P. RACICOT, le fameux fabricant de

REMEDES SAUVAGES de Montréal,
Vient Q’ouvrir un heau magasin pour ses remédes, un burean de consultation et un laboratoire au
No.oe 1-2 Rue Merrimack, Lowell, I} invite toutes les personnes souflrantes d’aller le voir avec
confiance.

Depuis nn grand nombre d'années, M. Racicot soigno avec ses remèdes sauvages, et les nom-
Dreux succès qu'il à remportés lui ont fait une renommée sans pareille. ;

Compatriotes! c'est important pour vous, si vons êtes malades. Ce ne sont pas toutes les villes
qui ont la chance de posséder un guérisseur comme M, Racicot.

l’ensez-y bien et allez le voir. Cela vous coûtera bien meilleur marché que de vous soigner du-
rant des mois et der années sans sUCcès,

Si vous rouffrez de Ia Grippe, des Bronchites, de Dyspepsie, des briilements d’estomac, d
Choltéra, der Coliques, ses remèdes peuvent vous guérir en peu de temps.

Son HUILE MV8TERIEUSE pour le rifle guérira dans peu de teinps vos enfants atteints de cette
souffrante maladie,

SPECIALITES: Les maladies de la femme.
dies nvec kon ONGUENT DE LORNE. Le ver solitaire est expulsé en quelques heures en prenant un
spécilique connu de M. Racicot seulemente .

278 1-2 RUE MERRIMACK,’
5-4-02 "1 an LOWELL, MASS.

=

M. J.

T1 remporte (les succès tous les jours dans ces mala-

 
 

  

DODD, MEAD & Cle,

ESTABL..'ED 1824, |LESMEILLER

COMPAGNIES
—BON [—

  

Les moins Contensts.

UF-Assores toutes voa propriélés ches

HOMAS:L. DIOREY,;agent de Lowell

22 CENTRAL trot:

50c. X 450.6 50c
TAPIS garantis pure laine et de Pre-

mière Qualité pour 50 Cts la
Verge chez

JOSEPH - MARIN,
Marchand de Meubles,

348 Ruo MERRIMACEH.

Assortiment complet de l'OELES et
MEUBLES de seconde main, le meilleur

hoix dans Lowell.
choux Cane owe 4 19 92—3 m.

EGURIE) DE LOUAGE.
Hacks, Buggies, Landauspour bap-

tèmes, mariages, décès, voitures ex-

press pour déménagements. Ecuriesi

te rue Chever, dans l’édifice Marin.

Résidence privée, Jodoin Block, No 7

rue Cheever.
Nos prix sont les plus bas et nous

serons à la disposition du public à tou-
te henre du jour et de la nuit,

"1, Albert et E. LABRIE,

Rue Cheever,
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ON DEMANDE

A acheter unegrqoerie avee clientèle.
S'adresser dejruite par lettre à
A. H. DAIGNEAU, 8Tuelrer St.  ‘nier.

 

31892 jin. 0

  
The International Cyclopasdia,

 
—-

  ‘a

Editours, New York.

+ A. FOWLER & Cie, Agents pour la Nouvelle-Angleterre
136 Bromsfield St, Boston, Mass. .

Voyageur :— GEO. A. HINCHCLIFFE, StoNzpAM, Mass

 

PURANT & ROGERS,
Horlogers et Bijoutiers.

MONTRES. DEPUIS:;4) .PIASTRES.

Bracelets, Boucles’ d'Oreilles Epingles,

Chaînes, Breloques, Argenteries et Plaqués)

aux plus bas prix,

M. J. A. Legaalt sera toujours à votre ser

vice et vous donnera Ia plus grande ‘ satisfac-

DURANT & ROGERS.

26 CENTRAL 8t, Lowell, Mass

 

 

J. D. GRANT,
220 Merrimack 8

Le bijoutser
plus vaste

a un
tres, anneaux et bijouteries aus
sidérable que les meillears
à des prix plus bas.

ze”

 

pratique vs pm: lo
in Lowell,mash
ent de bonnes mows: 

    

     

     

     
  

    
   

  

   

  
    
  
       

  
  
    

    

   

    

   

     

  

   

  
   

      

   

 

  

 

    
   

  

 

  

 
  

  



   

  

me 8PERE BT LA FILLE

~~ Mais som pdre était revenu e:
i Adrien, ren ami, était parti,

: Les gelées avaient tué les derniers
4 papillons ot fait mourir les dernières“à

f “  Fé Jerdia loi parut triste, désulé, e*
ê  Aehagne instant elle disait lez yeux

frés sur la bréche du mur :
; L'hiver sers long cette année!

-, Ie sourire disparut de ses lèvres,
-- les fratches couleurs roses, veloutées,

- Re révinrent pas à ses joues; par ins-
tant des larmes roulaient dans ses
yeux mo-nes.

Elle ne serts‘t plus autour d'elle le
:*  s0uffle qui avait eu le pouvoir de l’a-

- - sim *

; Elle ne savait pas, la pauvre pelite,
que l’ennai dévorant ressaisi:eait sa
proie.

Ell3 retomba daus #2 torpeur, dans

sa poire mélancolie.
Et, la tête inclinée sur son sein, es

bras balisuts, langoissan:e, elle allait

et venait Comme une âme en peine à
travers Ja maison et les allées du jar-
din, ayantl’air de rêver.

Hélas ! elle ’avait qu’une seule
e :

—L’hiver sera long cette année !

Comme îl l’avait ar noucé à son ami,

le comte de Lasserre était parti pour
Paris.
Le lendemain, à onze heures, i!

était de retour à la Cordelière.
—Es-tu satisfait de ton voyage ? lu:

demanda le Hollandais.
—Oui. très satisfait, réçoudit il.

 

  

   

       

    

   
  

   
   
     

   

  

      

  
  

  

      

    
  

 

  

   

   

  

   

  
   

 

    

    
   

     

   
     

   

 

   

    

    
   

   

    

  
   

   

    

  

  

pas une minute na été perdue. Nous
avons vu ensemble un appartement-

qu'il aloud, au nom de madame Delor-
me,
—Où cela ?
—Boulevard Haussmann, à quel

ques pas du nouvel opéra,
—Bien.
L'appartement est spacieux :

Quatre chambres a coucher, un
grand et un petit salon ; salle à man-
ger, cuisine, office.
—Il faut cela. A quel étage?
—An deuxidme.
—C’est parfait,
—Con’est pas tout.
—Ab!
—Nous avons loué aussi écurie et

remise.
Vois-tu, j'ai pensé que quand ma

fille voudra sortir elle sera bien aise
d'avoir une voiture à ses ordres.

Elle est an pen délicate pour faire
de longues marches à pied.
Et puis je me suis rappelé qu’elle

almait beaucoup aller en voiture, au-
trefois.
—Qa, Paul, dit M. Van Ossen, en

lui serrant la main, c'est tout a fait
bien.

—Abh ! tu crois, toi, que je n’aime
pas mafille! répoudit le comte très
ému.

Diras-tu encore que je ne remplis
pas mes devoirs envers elle, que je
suis égoïste, que je l’aime pour moi ?
—Non, non, je ne dis plus cela.
—Mafille, mon enfant... .Ok ! oui,

je l'aime !
—Tiens, fit-il en passant rapidement

ls main sur ses yeux, voila que je
pleure !
—Quand l'appartement sera-t-il

meublé ? damanda M. Van Oasen.
—Dans quelques jours, M. Corvisiez

& dû s’entendre®ce matin avec un ta.
pissier.

C'est également lui qui se charge
d'acheter deux chevaux et deux voito
res, qui entrero: t dans l’écurie et sous
la remise, dès qu’il aura trouvé un co-
cher convenable.

Mafille, ou plutôt madame Delor-
me, aura, en méme temps, une ouisi-
nière et une femme de chambre,
Ta vois que je ne regarde pus à la

dépense ?
—Ta fortunete le permet.
—C’est vrai. Enfin, je tâche de bien

faire les choses.
—I1 va eans dire qu: madame De-

lorme accepte ?
—Âvec joie.
Elle est gi heureuse, dit-elle, de

ponvoir me donner des marques de sa
reconnaissance.

Ob! oui. elle sara une mére pour
ma fille !

Je puis compter absoliment sur sa
discrétion et son dévouement

Grâce à l’activité de M. Corvisier, |
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l'entremise 8s

NiAras©

PhasaAyes Il dit: Je me sentais
et fatigué et mon estomac seu-
re en désordre. J'essayal plu-

sieurs remèdes, tuais aucau ne ic
me donuer du svulagement jusqu'à ce
que fusse persuadé d'essayer ce vieux
remède, digne de confiance, les Pilules
d'Ayer. J'en ai pris seulement une boîte,
mais sens comme un homme nou-
veau. Jo pense qu'elles sont les plus

bles et les plus faciles à prendre que
n mporte quol ont J'ai fait usage, étant
si élégamment recouvertes de sucre que
même un enfant les prendrait avec plaisir.
J'adjure tous coux, qui out

Besoin
d’un laxatif, d'essayer les Pilules d'Ayer.”
=Boothbay (Me.) Reyister.

¢ Batre les âges de cinq et quinze ans,
j'étais tourmenté d’une sorte de * salt-
rheum, ou éruption, principalement aux
jambes, et spécialement à ls courbure
da genou au-dessus du mollet. À cette
place des plaies suppurantes se formaient,
puis deveuaient croûtes et se crevassaient,
quand la jambe remuait. Ma mère essays
de tout, mais tout fut en vain. Quoique
un enfant, je lus les journaux au sujet
des effets bienfuisants des Pilules d'Ayer,
et persuadai wa mere de ne les laisser
essayer, Sans grunde fui dausle résultat
elle se procura des

Pilules d'Ayer,
et je commençai à en fairensage, et bien-
tôt je remarquai une amélioration. En-
couragé par ceci, je continuai, jusqu'à ce
que j'en eusse pris deux boîtes, quand les
plaies disparurent, et je n'ai Jamais été
depuis tourmenté par elles.” — H. Chip-
man, Agent de propriétés immobilières,
Roanoke, Va,

“Dai souffert pendant des années de
désordres de l'estomac et des reins, me
causant des peines très douloureuses dans
différentes parties du corps. Nul des
remèdes essayés par moi ne m'a donné
aucun soulagement jusqu’à ce que con:-
mençasse à prendre des Pilules d’Ayer,
et je fus guéri.” — Wm. Goddard, Notaire
Public, Five Lakes, Mich,

Prépartes par 1e Dr. J. ©. Ayer & Co. Lowell, Mass,
Féndues partout par Jes Droguiatre.

Chaque Dose est Efficace.

TELEGRAPHIE
Noyes

Montréal.—Trois jeunes vens, fils de M.
St Cyr, un hôtelier bien connu de Sainte-

Canégonde, = sout noyés lier pendant
qu'ils se promenaient en chaloupe.

 

Corruption Orficielle

New York, 16,—Plus de 200 passagers
d'entrepout, arrivés sur la (Guscagne, ont

été retenus à Ellis Island, parce qu’on les
soupçonne d'avoir Été engagés sous contrat
de l’autre côté de l'océan. On affirme que
plusieurs employés du gouvernement el
ceux des différentes compagnies de stoam-
ers travaillent de concert pour éluder la loi
a ce sujet,
“Nous avons commenced, dit le général

0’Beirn, assistant surintendant de l’immi-

gration, une enquête qui pourrait Lien se
terminer par le renvoi de quulques-uns des
employés du gouvernement. Nous avons
appris qu’il y a tout un système organisé
pour diriger l'immigration sur certaines lo-
calités où on à besoin d'ouvriers et que les
employés publics reçoivent une commission
pour leurs services.”
 
 

Incendie a Merlin

Berlin, 16.—Les usines à huile de Vulkes
ont été détruites par un incendie. Les
pertes sont estimées à deux millions de
mares, Deux hommes ont disparu, et on
croit qu'ils ont péri dans les flammes,

 

Collision

Londres, 16,—Un steamer appartenant à

l’une des compagnies de l’Atlantique & ren-

contré et coulé à fond, hier, un navire mar
chand près du phare de Castle Townsend
dans ie comté de Cork. L'équipage tout
entier s’est noyé,

——
Nouveau couvent a Lawrence

Lawrence, Mass., 16.—La cérémonie (iv

la pose de la première pierre du couvent Si-

Mary de cette ville a eu lieu hier en dépitdu
mauvais temps. La cérémonie a été des
plus belles, Elle a commencé dunsl'église
St Mary, où plus de 2,500 personnes étaient
présentes, et on a dû omettre, à cause de 12
pluie, la grande procession dans les rues,

qui faisait partie du programme original,
La cérémonie a été présidée par Mgr Bra-
dley, de Boston. Le sermun le circonstance
à été prêché par M. l'abbé James Doonan,
de Boston. Mgr Bradley a aussi arlministré
le sacrement de confirmation A trois cents
enfants,

 

 

La Terreur a St Peterbourg

St Petersbourg, 16.- L'autopsie du cala-
vre du général Gre-ser, le préfet de police

de St Prtersbourg, “qui est mort ces jours
derniers après avoir été traité à la vitaline,

à révélé des traces de poison. Gatchowsky,
l'inventeur de la vitaline, qui soignait le gé-
néral, à été arrété, C'est nu Polonais et

on le soupyonne d'etre affilié à quelque
complot,

Berlin, 16. 1 ne dépêche de St Peters-
bourg mande que la police russe, agissant
d'après des avis reçus de la police de Paris,
& découvert sous le palais Gatchins plusieurs
mines dans un réseau s’étendant à plusieurs
kilomètres autour du palais La popula-

sion de St Petershourg est duns la conster-
nation, croyant que les récentes explosions
dupont Nicolai et lo mort du général
Gresser font partie d’un complot organisé
contre Je tsar,

Creme Empoisonnee

l'rovidence, R. 1.— "Trois femmes, Mine

Catherine Blake, domniciliée an Mo 19 Tal-
man street, sa fille Mary et une jeune fille
nommé Maggie Winters, qui ont acheté,
samedi après-midi. de la creme glacée d'un

1

| nombre de vois audacieux ot était seccune
pour un expert dans l'art d'ouvrir los cof

| free de sûreté.
En 1874, II tut couvaluou de voi avec ef-

‘ fretion et condamué à la prison de Waters
field. Ila'échappe Lientot après et en
1850 on l'arréta à Philadelphie, pendant
qu'il esssyuit de disposer de chèques eulovés
à lu banque de Manhattan, de cette cité, ‘Il
subit son procès, mais fut renvoyé pour
{luir sou terme à ls prison de Watersfield.
Dobbs fut relaché de ls prison d'Etat du

Massachusetts, à Charleston, 1 ya quelques
jours seulement. Ily était resté pendant

; 10 atis pour attentat de vol à Lawrence.
Dobbs avait obtenu son pardon, vendredi

matin, du gouverneur Russell, après avoir
passé plusieurs années à l'hôpital. À rai-
son de sa bonne conduite dans ces dernières
uunées, des atnis lui avaient obtenu une ré-
duction de peine de deux aus. On prétend
que le véritable nom de John Dobbs était
John Rogers.

NouvellesLocales
Le Sucocsseur du Senateur Dawes

Nos amis les républicains ont commencé
à s'agiter, À y a quelque temps d6jà, pour
trouver un candidat populaire À la succes
“ion du séuateur Dawes, au Sénat des Ftats-

; Unis.

Le correspondant du Sunday Herald a
-uguéré hier, le nom de l'Hon. F. T. Green-
haige.

Que lu suggestion soit favorablement ac-
cuvillie À Lowell, il n’y à rien d'étonnant;
mais, après is réception fatteuse que son
arti lui a faite lors de la récente conven-
tion d’Etat, il est possible que sa candida
ture rallic un nombre de voix suffisant pour
lui faire obtenir cette haute position,

UNE VICTOIRE OUVRIERE

!

 

 

 

Les Patrous Accordent la Journee de Neuf
heures

Les ouvriers qui travaillent daus le fer-
blanc et la tôle ont gagné eur point,

Ils se sont réunis dans la Barristers Hall,
samedi soir, et. ont décidé de s'organiser en
union permanente,
Lesofficiers suivants ont Été élus: prési-

dent,John Gloss; secrélaire,James Sexton;
trésorier, Wm. Raymond.
Haété officiellement annoncé que la

maison employant le plus grand nombre
d'ouvriers, celle-là meme qui avait d’abord
refusé toute «liminution dans les heures de
travail, était revenuesur sa décision,

Il n'y aura probablement pas (le grève,
comme on le redoutait, ls semaine dernière,
Les‘ouvriers se proposent de maintenir leur
organisation et loivent s’affilier à la Central
Labor Union,

Amellorations Considerables.
A la grand’messe A I'Immaculée Concep-

tion, hier, le Révd Père Joyce, O. M, L, a
annoncé que la congrégation avait acheté
la propriété Owens et que, depuis trois ans,
elle avait acquis du terrain pour la valeur
de $23,000,
Dans le cours del'été, on doit faire des

réparations considérables à l'entrée de l'é-
difice, rue East Merrimack, et on se pro-
pose d'organiser une série de représenta-
tions dramatiques et autres dans le but de
prélever des fonds pour défrayer les frais
que ces améliorations vont causer,

—_—
Cinquantieme Anniversaire

Les nombreux amis de M. Epiphane
Tremblay se sont réunis, samedi soir, à sa
rézidence rue Prince pourfêter son cinquan-
tième anniversaire de naissance. Dans le
vours de la soirée Mlle Matinlda Lapointe
s'approcha du héros de la fête etlui lut une
magnifique adresse, Mlle Philomène Trem-
blay présenta ensuite à M. Tremblay une
maguifique chaîne de montre,
Ce dernier qui était loin de s'attendre à

cette démonstration sut trouver de bonnes
paroles pour remercier ses nombreux amis
qu'il invita à passer In soirée avec lui, Il
va sans dire que cette invitation fut acceptée
d'emblée,

Dansla veillée, il y eut chant, musique,
ete. De nombreux rafraîchissements furent
servis ct ce n’est que tard dans la soirée
que tousles invités se séparèrent après avoir
remercié M. Tremblay pour son hospitalité.

 

Personnels

—M. Juseph Boulard et sa famille par-
tent, ce soir, pour Trois-Rivières, P. Q.
M. Boulard était établi parmi nous de-

puis cing aus ot comptait de nombreux
amis,

I! élailira se- quartiers généraux au Cap
de ln Magdeleine oil il a déjà plusieurs pro-
priétés.
Bon voyage et bon succès,

- M. Numa Delisle est entré, ce matin,
au service de M. Odilon Delisle, épicier de
la rue Cheever.

~—MM. L. G. Carufel et Pierre Lebrun,
de Montréal, étaient de passage à Lowell,
samedi soir, en route pour Haverhill, où M.
Carufel devait donner une conférence illus-
trée, hier soir,

Nous avonseu le plaisir de serrer la main
à ess Meux compatriotes,

—_——
Les Cigariers S’en Mesent

L'uniondes cigariers a tenu uns assem-
blée, samedi soir, à laquelle on a surtout
discuté la question des prix.

Undes membres à rapporté que W- H.
1, Hayes lui avaitdéclaré qu’il était pret
À accepter les prix de Manchester, où l’on
paie plus pour l'ouvrage à la main et moins
pourcelui fait au moule qu’à Lowell,

Il a été entendu que les hommes de-
vraient se rendre près de M, Hayes aujour-
d’hui et lui donneraient une semaine d'avis
qu’ils demanderont une augmentation de
gages.

M. Hayes emploie plus de trente hommes

plus nouveau dans les couleure, aussi nos

plus bas.

pour $4.50.
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HABILLEMENTS POUR HOMMES. FOURN

ce qu’il y a de

sont les
Dans ce département nous "avons

Lot de crav

Un lot deUnlot d’habillements de travail seulement $3 00. seulement 25c.

Un lot d’habillements en quatre différents patrons

Aussi dans
nes occasions.

Un lot d’habillements pour l'été valant $10 00

pour $6.88.

Un lot d’habillements en serge fine valaut $12.00
pour 10.00.

N'oubliez pas les occasions pour cette semaine daus
les habillements depuis $3.00 à $20.00,

jo]

pile valant 38¢
Un lot de

Lot de corps et valeçons en Mérino blanc et
éou 25c.

 

LISEZ!
 Attentivement.

Les Occasions que nous offrons pour la premiere semaine du mois

Au Magasin Populaire des Canadiens.

O. C. GOULET
338 et 342, -

MERRIMACIK St.
LOWHLL MASS.

ITURES POUR HOMMES
Si vous avez besoin de quelque chose dans cette

ligne, n’oubliez pas de venir nous voir.
Lot de cravates eu soie dans toutes les dernières

nuances pour 23c
ates en soie et satin dans tous les der-

niers goûts et nuances pour 47c.
chemises pour hommes en ilunellette,

Unlot de chemises pour hommes en cheviot pour
l'été valant 75c pour Bbc.

Des bretelles depuis 10¢ a 50c.
les sous-vêtements nous avons de bon-

ble

orps et Caleçons en belle laine valant
$1.00 que nous vendons pour 67c,

Pour tous articles sur cette ligne, venez nous voir,
nous vous garantissons satisfaction.

—

 

HABILMENTS D'ENFAHTS.
Dans ce département nous avons aussi des bonnes

occasions.
Un lot d’habillements en Jersey pour 97c.
Un lot d’habillements valant $3.00 pour $1.50.
Un lot d’habillements valant $3 00 pour $2.00.
Un lot d’habillements valant $4.00 pour $3.00.
Aussi une belle ligne pour $4.00 etg$5,00 pour

garcons de 14 & 18 ans.

d-puis 49c en

toute compétitio

 

 

Nous avons aussi toujours en mains un bel

Si vous avez besoin d'un parapluie, n’oubliez pas

ue nous,en avons une telle ligne que nous vendonsq 3 gne q

mot.t.

assorti

ment de valises et porte-manteaux À des prix défant

1.

 

S1 vous avez besoin d’une paire de pantalons, venez

nous voir nous vous épargnerons “0 à 25 pour oo

Nous avons des pantalons daus tous les goûts depuis

75¢ à $6.00.   
GC, DE LA RONDE, O0. TRANCHEMONTACNE, W.

Voilà le temps de vous j rocurer un pardessus à bon

marché, venez nous voir, nous serons toujours contents

@e vous recevoir.

O. C. GOULET,

 

LAMOTHE, - Emyploa
 

APRES LA PLUIEM. Richardson a été éveillé par les beu-

glements de ses bêtes à corneset s’étant levé ;
pour en découvrir Ia cause, vit que le feu Ce Qui S'eut Passe Samedi et Hier
s'était déclaré dans du. foin à l'extrémité | La température humide de la Journée

de son hangar. | d'hier n’a pas empêché nos tristes ivrognes

Voyant que tout effort pour sauver la de sortir, car ils sont très nombreux en cour,

grange serait inutile, il se hâta d'aller faire

|

©° matin. Plusieurs pères de famille, accu-

sortir ses animaux. sés de refus de pourvoir aux besoinsde leurs

Pendant ce temps, sa famille donnait | enfants, sont également parmi le nombre
l’alarme aux voisins qui vinrent donner leur | des prisonniers. Le juge Pickman préside.
aide, ; | —Thérèse Ward est une grosse femme,

On réussit À sauver un cheval et neuf ; qui, depuis longtemps, a donné du trouble

vaches, plus ou moins endommagés; mais ' à la police. Samedi soir, officier Palmer

uautre cheval, un bœuf et trois vaches ; l'à ramasséeivre morte, ayant un jeune en-
ont péri dans les flammes. | fant couché à ses côtés. C'est une canaille

Le feu eut bientôt détruit la grange et de la pire espèce qui ira à la maison d’in-
tout. son contenu. dustrie pour 6 mois.

st de première classe.

chez Sheppard & Son, 4} rue Merrimack

Un commis canadien est attaché à l'établis
em Sfps, 4-23-20 lm,

marché,

lui rendre une visite. al,
 

La Mortalite de la Semaine

Le secrétaire du bureau de santé vient de
soumettre son rapport de la mortalité dans

  

dmandes que vous luigcontlerez; ses prix
déflent, la compétition et son ouvrage

—Fieurs! Pour soirées, pour funérailles

—Chez Mme Eugène Bailly, moiiste, au
No 12 Ayers Block, vous pouvez-vous ha-

biller, dans les derniers goûts et À lon

Elle invite ses nombreuses amies à aller

CARROSSES D'ENFA
De tons les Genres ot de tous los Prix.

Nous uvous un bel assortiment de nattes en paille comme vous n’en
voyes a Lowell.
y Nous faisons toutes sortes de réparations aux meubles. Venes nous

voir.

  

, d J GAYNOR & OO.
Buce. de la C. F. Adams Home-FurnishingHouse.

22, 24, 26 YRESCOTT ST., LOWELL, Mass.

UN STOCK IMMENSE
Qui doit etre Vendu Couteque Goute,

  

bo
e
u

  

Canadiens n’oubliez pas que la grande vente à réductionse continue
tonjours au No 316 rue Merrimack. L'assortiment le plus varié de Bijou-
teries, Montres et Argenteries, qui puisse se trouver en ville.

157" Hitez-vous, les marchandises ne sauraient durer longtemps à ces bus

ALFRED SIMARD,
BIJOUTIER et HORLOGER.

316 - Merrimack St. - 316
POWELL, MASS.

es

prix.

  

Laplace du Bon Marché
Pourquelques jours seulement, j'offreen vente mon magnifique stock

de chaussures à des prix défiant toute compétition. -
Chaussures pour hommes et diumes, vendues ailleurs pour $2.50 sa-

srifiées à $1,90.
“ Chaussures pour hommes et dames de $3.50 venduees pour $2.97.

Chaussures pour hommes et dames de $2.U0 vendues pour $1.50.
Assortiment complet de chaussures pour jeunes gens et enfants aux

prix les plus bas. ; ,
Je m'occupe aussi des réparations de chaussures auxquelles j'apporte

grande attention. i ;
Si vous voulez profiter des bonues occasions du jour pour aller visi-

er le magasin de

ED. J. PINAULT
Marchand deChaussures.

224 rue Merrimack - - - - - Lowell, Mass,
(En face du nouvel Hôtel du Ville.) 3 m.—4-25 92

IVERSIDE PARK!

 

 

 

 

Grande Vente d'ouverture du Printemps de

Beaux * Lots * a * Batir.

250 LOTS DEJA VENDUS.
Nous avons 250 Lots qu’il nous reste a vendre ce printemps.

Ces lots sont de beaux terrains élevés, situés à dix minutes de mar-
che des Chars Urbains ou des Gares et 4 15 minutes de outes les
manufactures de la ville. _ ;

Les prix varient de $35 à $200 par lot, à des conditions faciles
et avantageuses pour tous ouvriers, seulement #5.00 comptant et I
par cent payable chaque semaine sur le capital ou prix d'achat. Si
vous désirez payer plus tét un escompte de 10 par cent vous sera re-
mis, de même sur tous les paiements hebdomadaires que vous ferez
à j'avance. ;

VINGT LOTS A DONNER aux premières vingt personnes
qui achèteront de ces lots ct bâtiront des maisons valant pas moins
de #1000, toutes finies, le ou avant le 1er septembre 1892, il sera re-
mis un Acte de Vente et Possession certifié et tout argent qu’elles
auront payé léur scra remis. ;

En outre, un escompte additionnel de 10 par cent sur le prix des
lots sera remis à ceux qui en achèteront durant la vente d'ouverture.

C'est le temps d'acheter, vous épargnerez Io par cent enache-
tant ces lots maintenant. Les frais de transport ne coûtent rien à
ceux qui désirent visiter ces Lots.

 

hy

Comme on ne pouvait arreter l’élément
«destructeur, la maison et tous les bâtiments

eurent le méme sort. On put sauverla plus
grande partie du ménage.
On évalue les pertes à près de $6,000; les

bâtiments étaient assurés pour un montant

de $3,000 à ls compagnie d'assurance Tra-
ders & Mechanics de cette ville.
M. Richardson est un homme générale-

ment estimé et dit qu’il ne se eonnaît au-
cun ennemi,

Cependant, tout indique que le feu a été
mis volontairement par une personne incon-
nue encore.

Depuis une quinzaine du jours, des mains
criminelles avaient mis le feu dans son bois
ainsi que chez ses voisins.

Une Heuréabe Coincidence-

Sur la rue Merrimack. C'était dimanche
dernier. Deux amis se rencontrent.
—Tiens, c’est toi ? à distance je ne te re-

connaissais pas, ainsi habillé tout à neuf,

Mais, dis-lone, comment se fait-il que tu
sors toujours un habillement si bien ajusté
et de si hon goût depuis quelques années ?
—C'est que depuis ce temps j'ai décou-

vert untailleur qui me donne plus de satis-
faction que tous les marchands de hardes
faites,

Qui est-ce Ÿ
—J. B, LeLacheur, 235 rue Mgrrimack,
—À l'avenir, j'irai là aussi.

——————_eoge

UN PONT S'ECROULE

Un Cavalier et sa Monture l'Echappent Belle

Un accident des plus émouvant a eu lieu
à ‘l'yngs Island, samedi, et bien qu’il n'ait
pas eu de conséquences sérieuses, la victime

peut se vanter de l'avoir échappé belle,

Island ont dû remarquer le vieux t qui

—Louis Lavigne est accusé d'ivrognerie.
Il coimparaît en cour, le visage tout massa-
cré de coups qu'il a reçus dans ses débau-
ches,
Le juge le prend en pitié et le place sous

la surveillance dela police pour trois se-
maines,

—Albert Lelendre, accusé d'assaut sur

Poflicier John Whittaker, comparaiteale 19
courant.

Il est mis sous caution de $300.00.

—l’atrick MeCann est un joli jeune
homme d'environ 25 ans, qui est aceusé de
gi de pourvoir aux besoins de sa famille.

est le père de deux jeunes enfants.
| Sa jeurié épouse dit qu’elle est mariée de-
puis cinq ans, et que, depuis plusieurs mois,
elle a été privée du plus stricte néces-
saire.

Elle raconte au juge plusieurs scènes de
famille qui se sort «éclarées dernièrement,
Le jeune enfant qu’elle porte dans ses bras
ne cesse de pleurer.

Pour sa défense, Patrick McCann dit
qu’il a été malade et qu’il lui était impossi-
ble ne travailler pour subvenir aux besoins
de sa famille.
 

CE QU'IL IMPORTE DE SAVOIR

—A. G. Pollard & Cie vendent de beaux
bas de dames coulour noire garantie de ne
pas changer, pour 12 1-2¢ la paire. Ces
bas valent partout 20c la paire.

—Quand vous pouvez vous acheter une
belle robe en soie India pour #5.88 il est
temps pour vous d’y voir, mesraimnes,
Shanley & Co en vendent de très belles au
No 74 rue-Morrimack.

—Nulle autre préparation ne répond aux

 

la ville pendant la semaine finissant le 14
du courant.
Le taux de la mortalité a été baucoup

moindre que celui des deux semaines pré
cédentes, n'étant que de 19.70 contre 28,00
et 30,24.

Il n’y à eu que 31 décès dont 12 d'enfants
au-dessous de cinq ans. Parmi nox compa-
triotes il y a eu 10 décès.
On a constaté 4 cas fatals de maladie des

poumons, 3 de maladies contagieuses, 2 de

diphtérie et 1 de fièvre typhoide.
Les cas suivants de mala/lies contagieuses

ont été rapportés au bureau: fièvre scarla-
eine 10, fièvre typhoïde 4, rougeole, diphié-
rie 1 et cronp1,
 

 

 

City of Lowell
May14 1842,

iven under Section i, ChapterNotice is hereby
tatutes, that John H. Clark100, of the Public

has applied fora license to sell intoxicating li-
quors of the First Class as Common Victualler
at No. 14 Merrimack Street in twe rooms on
first floor and cellar, said license to be trans-
ferred from No 167 Lakeview Avenue.

By order of the Board of Aldermen,

Michael J. Dowd,
City Clerk.

Aiedes,engiseurs requérant les
de présenter

de leurs pro-

 

National Land & Building Co
87 MIDDLESEX St. Loweil, Mass.

EUGENE ROBITAILLE

| BIJOUTIER-PRATIQUE,

31 CENTRAL St, .", Chambre 42,

 

 

i LOWELL, MASS,
 

aus - |
des ma fi

“. ur 0: Lo al |

May 11 1s02 M. RosITAILLE fait une spécialité de mon-

Noticeis livrehy given under Section 6 Chap- ter les Diamants et est le eeul à Lowell qu
ter 100 of the Public Statutes thatJohn I. Clark,  en ait fait une etude.

Bijoux de toutes sortes réparés.

E. CHAPUT-
Le plus ancien Marchand Canadien dans

has applied fo aliceuse to sell intoxicating li-
quors, ol the Fourth Class as Retail Dealer at
No. 14 Merrimack Street in two rooms on first
floor and cellar, said license to be transferred
from No, 167 Lakeview Avenue.

Ryorder of the Bourd of Aldermen,

Michael J, Dowd,
City Clerk.

 

 

 

Avis des Cotiseurs aux Maitres

|

les Thés, Cafés, Chocolate, ete, etc.
de maison de Peusion

et iluleliers.

Ordres portés à Domicile.

2 —Aiken Avenue—2
54-02 1an LOWELL, Mass.

Perdu.
$5.00 ont été perdu par un mem-

bre de la société St. Jean-Baptiste,
dans la salle ou aux environs. Celui
qui trouvera le montant est prié de le
remettre au Père Emard, Chapelain
de la société.

 

 

Application est. faite par les présentes à cha-
que propriétaire d'hôtel on de ruaison do pen-
Gon, dvon'oir donner una Histo authentique
ot entidre, anit au hurean des ponasignés, soit
anx votisemr ile leurs quartiers, qui font ao-
tuelletuent leur ronde par la cité de Lowell,

 

  
  

des noms de tous habitants mâles. résidant et
pemsionnant. avec eux le ler Mai 1812, et Agés
de-D). uns et. plus,

Ainsi donc tout propriétaire de telle maison
de pansion nn hôtel est par les présentes averti
qu’à défant par lui de donner telle liste au
sotiseur de quartier, lors de sa première visi-
be, il sera passible et encourra nne amende
ponr tel refus, n'excédant pas cent dollar et
on emprisonnement dans In prison de Comté
pour un term > n'excddant. pas trols mois.

Par ordre dn Burean des entiseurs.
ABEL WHEELER, Président,

5-02 7E |

et <a décision contrâlera probablemsnt les
prix dans les autres manufactures,
———

La Greve des Tallleurs de Granit

besoins d’un système affaibli cornmela Sal-
separeille d'Ayer.

Les personnes qui sont allées pion MUSICHALL.
—Une semaine commençant—

LUNDI, LE 16 MAT,

Avec une matinée le Samedi à 230 P. M. Prix
populaires.

Winstanley ot West. lcs meilleurs chan-
teurs et dangeurs comiqnes. |

C. Foreman,l'artiste nouveau dans

marchand ambulant nommé Vanillia, sont
devenues malades, leur état pré-entant tous
les symptômes d'un empoisonnement,
lent,
Toutes trois guériront, el on va examiner

des échantillons deeréme pris duns l'assor-
timent de Vanillia.

Assitôt l’appartement prêt, c’est
cele qui la premiére, en prendra pos-
session, c’est conenu.

Elle recevra les domestiques qui en-
treront immédiatement en fonctiona
sous ses ordres, car installation de la

;… Maison doit 8ire complète avant l’ar-
“ sivée d’Aurore qni aura été annoncée
“Paz madame Delorme,

relie l'île à la rive de Tyngsbhoro. @est un
pont d'une soixantaine de pieds de long
qui, depuis longtemps déjà, aurait dû être
réparé.

Samedi, un nommé Arthur J. Cumnock
le traversait à cheval, quand à peine rendu
au quart de la traverse, il le sentit osciller
et avant d’avoir le temps de revenir sur ses
pas, toute la structure s'écroula, entraînant
le cavalier et sa monture dans ss chute.

viu- RIEN N’EST BEAU QUE LE VRAI, La
nde vérité du jour est que le Royal

ream est la ineilleure lotion connue pour
enlever les boutons, les taches de rousseur,
lo “masque” et toutes les affections de ln
peau. En vente chez tous les pharmacions
canadiens. 75 cents la bouteille.

    

     
     

 

On sail que les tailleurs de granit de la
Nouvelle-Angleterre se sont mis en grève.
Par su proximité à plusieurs carrières,

Lowell vase {rouver À souffrir de cette
grève.

Il y a ici une soixantaine d'hommes em

 

, corporations, sociétés. maisons d
me

dsor résldents de Lovell on pue.tem

Accident de Chemin «de Fer,

Cincinnau, O., 16,—Un accident de cle-  

    

 

  

=Comme étant sa parente ?
=~Une niéoe de province.

= «Tide bien, .

_ II ne reste plus qu’à t'occuper de
: d'institatrice, mais tu as tout le temps

min de fer est arrivé hier près de Cleves,
Cinq personnes ont 616 tuées sur le coup et
une quinzaine plus où moins grièvement
blessées. Le convoi du dimanche qui quitte
Aurora à 8.50 à. m. pour Cincinzati est ve-
nu en collision avec un train de marchan-

ployés à tailler In plorre et commeils vien-

Cté déclarée, il est probable que les tra
vaux devront être suspendus,
À part les entreprises privées, la cons

truction du bureau de poste, de l'école
Moody et de la High School sera retardée,

nent des principaux centres où la grève a était basse et il est étonnant que M. Cum-

nock aît pu s’en tirer à si bon marché.

sangfroid. Il se maintit ferme sur ea selle
et réussit à remonter sur la grève sans que
ni lui ni sa bête eussent enduré la moindre

-—C’et étonnant comme les étoffes à ro-
bes sont bon marché à cetle saison, (Chez
J. E. Shanley & Co, cette semaine vous
aurez votre choix dans soixante-quinze ou

cent genres différents de couleurs ot de goût
pour $6.86, patrons de toilette. Allez au
Bloc, Edson la maison de marchandises sè-

Le pont n'était pas bien élevé, mais l'eau

Le cavalier ne perdit pas un instant son

   

  

@e:payer la taxe, sont par lo présent
modifiés de présenter à ce bursau le
J» 55 juin prochain une liste véritable ct
, arrondissements et les véritables
As toutes propriétés pour lesqtelles

nt être taxés. camprenaut, machineries.
stgek do magsaiusi mobilières, til-

nobles, hillet#recevables, argent à In-

= ®
mains dépé‘s dans Jes banques

et bens lenr appartenant an
3, va en Adei-coimemts 4 d'anties per-

68 ep leurs noms.
nm et-dasans de in propriété impo-

n@ doit pas étre faite reulemnent sur lea iro.
$ splus liaut mais sur toute autre

Lowell, 2 Mai.

ON DEMANDE

Des soumissions soot demandées
d'ici au 22 Mai courant pour une bâ-
tisse cimprenant deux magasins et
uatre logis l’our le plan et spéci

ses danses ct chansons,

Wilson et Brerard, dans leur comédie Ir-

Jandaise “Clien et Maggie”.

May Bryant, le fameux vocabulaire do
chansons.

John et Nellie Bealy, daus leurs duos co
miques * What it is °"* et «The Irish Congress-

 

  
      

   
   

 

  
   

! dises. ———— ches par excellence, 74 rue Merrimack. Yai mo serait pas comprise dais cette i , »oil est préférable, en effet, qu’elle MortTEpote UN INCENDIAIREÀ IXEUVRE égratignure. pa , rimac S'mération doit contae vonseule cations, s’adresser a man”.
0" ches madame Delorme New york, 16,— John Dobbe âgé de 30 ON DEMANDE ponchaqueannéeaccroit Ia popularité du| dpitéege rssvs) confenteniares A DANSEREAULT Mngrew et Arnold, artiste irlandais.
+ outlines i Near » NHC CC © . ectoral-Cerise d'Ayer. Recommandé pour de eyndic ou niuudataire, exécnteur on Nellie St John. le rossignol ameérica'n.Jours après l’arrivée deta ans, un dévaliseur de banque bien connu, Ua Latiier de Pelham Est Se Victime Un bon boulanger, sobre, muni de toutes les affections des poumons. po x tour en ontonteautre qualité ficiel Ware, Mass ©

 Les frères Nestor autrefois des ménostrois de
Emerson,

Ed. Aaron, comédien et vocalists,

La représentation se terminiora par une finale
étnouvante,

‘ AlloàParis.
© Mes dumsin je serai à Paris, ot
Fortdoasain je ie verrai

Vers 1 heure du matin,hier,le feu s'e: § à
claré dans la grange de Luther C. Richard-
son, à Pelham, À un mille au-dessous de la
Center sur lo chemin , Mammoth, comme
tout secours Gtait impossible tout y a passé.

est mort de consomption, hier matin, à l’hô-
pital Bellevue, où il avait été amené par un
ami, Dobbs donna son nom comme John
Kenyon, mais fut reconnu par un officier
de police, Dobbs avait prispart à grand

références. capable de faire les pâtis-
series, aurait de l’emploi immédiatc-
ment en s'adressant au burgaa du
Namiomar, 53 Market St. *
105 92 -34. 4

-- >

,008 tn
pee voussignés principaux cutiseurs de la

ABR. WHEELS

  

ON DEMANDE

Une veuve ou une fille pour l’ou-
vrage dans un  presbytère.- REV, C

60. |J. PARADIS, banon, N. H.

—Pour vos photographles portraits au R
crayon, à l’huile, au pastel etc. ete, n’ou- NATRAN D. LRAT,
bliez pas que J.T. Fontaine vous promet xgeo Cotinsery, | MAHONEY,
satisfaction complète pourtoutes les comscartviedial tim   
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